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JUSTICE

Des dirigeants de la Fécofoot condamnés 
pour détournement de fonds

Statuant sur l’affaire opposant l’Etat congolais 
à la Fédération congolaise de football (Féco-
foot) pour détournement des fonds de la Fé-
dération internationale de football association, 
la Cour criminelle de Brazzaville a condamné, 
le 9 mars, trois dirigeants de l’instance faîtière.
Selon le verdict de la Cour, le président de 
le Fécofoot, Jean Guy Blaise Mayolas, écope 
d’une réclusion à perpétuité assortie d’une 
amende de 100 millions FCFA. Pour leur part, 
Badji Mombo Wantété et Raoul Kanda, respec-
tivement secrétaire général et chef de service  
finance, sont quant à eux condamnés à cinq 
ans d’emprisonnement en plus d’une amende 
d’un million FCFA chacun.
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SANTÉ MATERNELLE

Sensibilisation des femmes 
aux facteurs du cancer du sein

Dans la foulée de la Jour-
née internationale des droits 
des femmes, le groupe Gene-

sis-Santé a organisé, le 9 mars 
à Brazzaville, une séance de 
sensibilisation des femmes à la 

prévention et la lutte contre le 
cancer du sein. Initiée en colla-
boration avec la Société congo-
laise de radiologie et d’image-
rie médicale, dirigée par le Pr 
Régis Franck Moyikoua, cette 
rencontre avait pour objectif 
d’informer les femmes à identi-
fier les facteurs de risque, l’im-
portance du dépistage précoce, 
mais aussi les signes d’alerte 
afin de lever les tabous autour 
de cette maladie et promouvoir 
une culture de santé proactive.

Les participantes en pleine sensibilisation/DR

COMITÉ OLYMPIQUE NATIONAL
Raymond Ibata réélu pour 
un nouveau mandat

Le président du Comité na-
tional olympique et sportif 
congolais, Raymond Iba-
ta, a été réélu, le 7 mars à 
Brazzaville, au cours de 
l’assemblée générale, pour 
une nouvelle olympiade de 
quatre ans.
Lors de ces assises, deux 
nouvelles figures ont inté-
gré le bureau, notamment le 
président de la Fédération 
congolaise de judo et disci-
plines associées, Neyl Fran-

cis Ata Asiokarah, qui suc-
cède à Pascal Akouala Goelo 
à la deuxième vice-pré-
sidence, et Alain Fabrice 
Nzaba Moukini, qui devient 
secrétaire général adjoint 
en remplacement de Jean 
Baptiste Ossé, élu quant à 
lui secrétaire général.
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Le nouveau bureau du Cnosc /Adiac

MÉDIAS
Un document retrace un pan de l’histoire 
des femmes journalistes
La Maison russe de Brazzaville a accueilli, le 7 mars, 
une projection d’un documentaire couplée à une ex-
position photographique consacrée à un pan de l’his-
toire des femmes journalistes congolaises.
Organisé en partenariat avec l’Union des femmes des 
médias du Congo (Ufemco), l’événement a mis en lu-
mière le parcours des plusieurs femmes journalistes 
et les défis d’un métier en pleine mutation..        Page 9 La visite de l’exposition /Adiac
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ÉDITORIAL

Renaissance du rail

Le réseau ferroviaire est d’une importance 
cruciale pour l’économie et le développe-
ment durable, car il permet de transporter 

de grandes quantités de marchandises et de voya-
geurs, tout en réduisant la congestion routière.

Transport de masse sur de longues distances, le 
Chemin de fer Congo-Océan (Cfco) est aussi crucial 
pour le tissu économique. Il était, d’ailleurs, considé-
ré comme épine dorsale de l’économie congolaise. 
Bien qu’il soit aujourd’hui confronté aux problèmes 
d’ordre financier, infrastructurel et le vieillissement 
du personnel qui entravent son fonctionnement nor-
mal et limitent sa capacité à assurer un transport ef-
ficace et fiable, sa position reste irremplaçable.  

Admettons-le, les travaux de réhabilitation et de 
modernisation du Cfco par le consortium chinois 
Hunan Construction Investment Group peut être 
considérée comme une renaissance du rail entre 
Pointe-Noire et Brazzaville qui a longtemps facili-
té le transport des passagers, mais aussi des biens 
et services. De même, cette rénovation augure de 
bonnes perspectives, tant pour la population rive-
raine que pour les entreprises désireuses d’exploiter 
les richesses du sous-sol du pays.

Le secteur ferroviaire étant en constante évolution, 
intégrant des innovations technologiques qui amé-
liorent l’efficacité, la sécurité et la durabilité des 
infrastructures, construire des nouvelles lignes en 
phase avec les nouvelles technologies en la matière 
devenait plus qu’impérieux pour espérer se connec-
ter à la sous-région par le rail.

Autant dire que relancer le projet longtemps caressé 
de construire une nouvelle ligne de chemin de fer 
reliant la côte atlantique à l’hémisphère Nord en 
passant par l’Est et l’Ouest doit s’intégrer dans cette 
vision de modernisation du chemin de fer Congo-
océan.

Les Dépêches de Brazzaville

Les jeunes se sont exprimés sur leurs 
attentes et multiples préoccupa-
tions quant à leur avenir. En homme 
d’écoute et soucieux d’assurer la 
transmission transgénérationnelle ap-
propriée, le candidat-président les a 
conviés à se référer au projet de socié-
té de sa campagne présidentielle. Ain-
si, chacun dans son domaine pourra 
amender, contribuer et se reconnaître 
par la suite, au moment de la réalisa-
tion du projet par le gouvernement 
durant le mandat 2026-2031. 
En attendant, il a puisé dans ses souvenirs 
pour livrer aux jeunes un pan de sa jeu-
nesse dans ses débuts politiques. 

Morceaux choisis 
«Comme vous, nous avons aussi été 
jeunes, et notre génération avait très 
tôt pris conscience de l’avenir de notre 
pays. J’avais 17 ans lorsque je me suis 
engagé dans l’action politique. Nous 
avions créé ici l’Asco, une association 
scolaire au Congo à vocation politique. 
Nous étions en relation avec nos aînés 
qui, eux-aussi, avaient créé en France 
l’Association des étudiants : ils avaient 
également pris conscience de la situa-
tion. Cela se passait encore sous la co-
lonisation, en liaison avec la Fédéra-
tion des étudiants d’Afrique noire en 
France.Aujourd’hui, je suis en train 
de voir que votre génération prend 

conscience de l’avenir de son pays. Cela 
me rassure et me fait penser que, grâce 
à la relève, notre pays a de beaux jours 
devant lui. Vous me voyez heureux et 
fier de constater que vous êtes dans cet 
état d’esprit. Vous n’êtes plus seulement 
une jeunesse qui se contente de danser 
ou de chanter, sans penser à l’avenir, 
et surtout à l’avenir du pays !Sachez 
que c’est un moment très important 
pour moi. À nos âges, on peut alors se 
dire que si nous disparaissons, le pays 
ne sera pas perdu. Ce moment fort est, 
pour moi, vraiment important et pro-
metteur. J’en profite pour vous féliciter 
et vous encourager à garder cet élan». 

 Marie Alfred Ngoma

PRÉSIDENTIELLE DE MARS

Échange entre Denis Sassou N’Guesso et  
les jeunes à Kinkala
En marge de son meeting le 3 mars à Kinkala, chef-lieu du département du Pool, Denis 
Sassou N’Guesso a pris le temps de s’entretenir avec des jeunes issus d’horizons divers et 
possédant des profils variés. Une occasion de les découvrir et d’avoir un échange sur le 
projet de société «L’accélération de la marche vers le développement».  

La rencontre entre Denis Sassou N’Guesso et les jeunes à Kinkala / Adiac
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Le but de la descente était de 
présenter les grandes lignes 
du projet de société du can-
didat de la majorité présiden-
tielle; vérifier que la popula-
tion possède effectivement la 
carte d’électeur; et l’exhorter 
à se rendre massivement aux 
urnes, le 15 mars, afin de 
porter son choix sur le can-
didat de l’expérience, Denis 
Sassou N’Guesso. 
Le projet de société « Accéle-
rons la marche vers le déve-
loppement », a été expliqué 
dans les moindres détails 
aux habitants des quartiers 
Milo et Ndzoko, à Kinsoun-
di, par le directeur de cam-
pagne local, Claude Ayessa, 
et la citoyenne d’honneur de 
Makélékélé, Bélinda Ayessa, 
à travers cette descente de 
maison en maison. La direc-
tion de campagne a multiplié 
les échanges directs avec la 
population, la convaincant 
de voter massivement pour 

Denis Sassou N’Guesso.
Le directeur local de cam-
pagne l’a invitée à voter 
massivement pour le candi-
dat de la paix. « Votez pour 
le candidat de la paix, de 
la stabilité, le bâtisseur 
infatigable, l’homme qui 
a vaincu le Mayombe, le 
candidat Denis Sassou 
N’Guesso, l’homme des ac-
tions concrètes... Il faudra 
absolument aller exprimer 
votre devoir civique dans 
les urnes, c’est un moment 
crucial pour notre ave-
nir, ne restez pas dans vos 
maisons. Allez voter mas-
sivement le 15 mars. Si on 
a retrouvé la paix dans ce 
pays, c’est grâce à lui », a-t-
il lancé l’invitation.  
La citoyenne d’honneur de 
Makélékélé a invité la po-
pulation de cette partie de 
l’arrondissement à faire 
confiance au candidat de 
la majorité présidentielle. 

« Chères mères et chers 
pères, faisons confiance à 
Denis Sassou N’Guesso, en 
allant voter tous pour lui. 
Il n’y a pas de raison de 
ne pas aller voter, car vous 
avez tous la carte d’élec-
teur. Il faut donc aller voter 

», a demandé Bélinda Ayessa 
aux hanitants des quartiers 
Milo et Ndzoko. 
Cette campagne de terrain a 
été bien saluée par la popula-
tion, convaincue par la vision 
et les engagements présen-
tés. Elle a exprimé sa volonté 

de traduire cette adhésion 
dans les urnes, le 15 mars. 
«Nous voterons pour l’ex-
périence, la paix, la sécu-
rité, et l’unité nationale», 
s’est exprimée une habitante 
de Makélékélé 4. 

Bruno Zéphirin Okokana

MAKÉLÉKÉLÉ 4

Vulgarisation des grandes lignes du projet de société de  
Denis Sassou N’Guesso  
Le directeur local de campagne du candidat Denis Sassou N’Guesso à Makélékélé 4, Claude Ayessa, accompagné de la citoyenne d’honneur de cet 
arrondissement et porte-parole thématique du président-candidat, a effectué une visite de terrain dans les quartiers Milo et Ndzoko.   

De Pointe-Noire, Guy Ana-
tole Elenga, président de la 
Fédération France-Europe 
PCT, a expliqué, le 6 mars, 
comment les militants venus 
de France ont pu intégrer 
les sections nationales. Sur 
place, ils accompagnent au 
quotidien leurs homologues 
en ce qui concerne le dérou-
lement de la campagne du 
scrutin de mars.
« Avec un réel intérêt, 
nous constatons l’intégra-
tion de nos camarades 
dans les différents comi-
tés de campagne », s’est-il 
félicité, précisant que ses 
camarades sont en grande 
partie à Brazzaville et à 
Pointe-Noire.
S’agissant de Pointe-Noire, 
Guy Anatole Elenga a assis-
té au lancement de la cam-
pagne de la circonscription 
Loandjili 1. Cette cérémonie 
a été présidée par le direc-
teur de campagne nationale 
adjoint, également député 

de cette circonscription, 
Anatole Collinet Makoso.
Répondant à la question de 
savoir quel est l’apport de 
la valeur ajoutée de la Fé-
dération France-Europe à 

cette campagne, Guy Ana-
tole Elenga a répondu que 
sa fédération adhère et 
soutient le carnet de route 
de leur candidat Denis Sas-
sou N’Guesso. Le projet 

de société « Accélérons la 
marche vers le développe-
ment» prend en compte les 
attentes de tous les Congo-
lais où qu’ils se trouvent, y 
compris ceux de la France 

où ils sont plus nombreux.
Il a rappelé tout de même 
que lors du sixième congrès 
ordinaire du Parti congolais 
du travail (PCT), la Fédé-
ration France-Europe avait, 
dans ses contributions, mis 
en exergue les préoccu-
pations des Congolais de 
l’étranger telles que le droit 
de voter ou les problèmes 
récurrents liés à l’obtention 
du passeport. 
Pour le mot d’ordre de notre 
fédération, « Nous deman-
dons à tous les Congolais 
en âge de voter d’aller ef-
fectuer leur devoir électo-
ral le 15 mars, sans com-
mettre aucune erreur ni 
confusion sur le choix du 
candidat. Non seulement 
sur un plan, mais sur tous 
les plans, il est impor-
tant et utile que le candi-
dat-président soit encore 
notre président. Il faut al-
ler voter pour lui », a-t-il 
lancé. 

Marie Alfred Ngoma

La Fédération France-Europe PCT en campagne de proximité 
En respect de la stratégie de campagne élaborée par le Comité central de leur parti, une vingtaine de représentants de la 
Fédération France-Europe PCT a rejoint quelques équipes de campagne.  

Lancement de la campagne de l’élection présidentielle à Loandjili 1 / Adiac

Le directeur local de campagne et citoyenne d’honneur de Makélékélé en campagne de proximité/ Adiac
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La délégation conduite par Florian Koulimaya a expliqué la nécessi-
té de prendre part au scrutin en choisissant son candidat et à se mo-
biliser pour le soutenir. Il a été question de développer et présenter 
les grandes lignes du projet de société de leur candidat, Denis Sassou 
N’Guesso, notamment en matière de formation, d’employabilité et de 
création d’opportunités pour la jeunesse. 
« N’acceptez pas que certaines personnes décident à votre place. Voter 
c’est apporter son point de vue dans la vie démocratique de notre 
pays. Chacun doit faire son choix le 15 mars en allant au bureau de 
vote. Concernant la formation et l’emploi, soyez curieux, cherchez les 
opportunités car d’autres jeunes profitent des opportunités qu’offre le 
gouvernement», a indiqué Florian Koulimaya.
Cette rencontre a permis, en outre, à des jeunes entrepreneurs béné-
ficiaires de programmes gouvernementaux pilotés par le ministère en 
charge de la jeunesse de témoigner de l’accompagnement dont ils ont 
bénéficié, illustrant ainsi les opportunités réelles offertes aux jeunes 
pour concrétiser leurs projets. 
Au cours de cet échange interactif, les jeunes ont promis de relayer 
l’information auprès de leurs concitoyens avant de promettre une forte 
mobilisation pour le grand meeting de Brazzaville.

Rude Ngoma

TALANGAÏ 

Florian Koulimaya sensibilise les 
jeunes à la nécessité de voter 
A l’approche de l’élection présidentielle des 12 et 15 mars, le natif de 
Talangaï, Florian Koulimaya, par ailleurs membre de la Force montante 
congolaise, a organisé le  6 mars des rencontres citoyennes dans cet 
arrondissement de Brazzaville afin de s’assurer que les jeunes 
possèdent leur carte d’électeur et qu’ils sont prêts à participer 
massivement au vote.  

Les participants à la rencontre/Adiac

Depuis le début de la 
campagne électorale 
en vue de l’élection 
présidentielle des 12 et 
15 mars, la Dynamique 
Sassou héros de la 
paix œuvre aux côtés 
des autres forces vives 
du 3e arrondissement 
de Brazzaville, Poto-
Poto, pour mobiliser 
les Congolais autour 
de la candidature du 
président sortant.  
Emmené par son président, 
Junior Nicolas Okongo, le mou-
vement citoyen est engagé pour 
la défense et la consolidation de 
la paix, de l’unité nationale et du 
développement durable de la 
République du Congo, derrière 
le président-candidat pour sa 
réélection dès le premier tour. 
A une question sur le profil du 
prochain président,  Junior Ni-
colas Okongo a répondu: « Chez 
nous, le profil c’est le candidat 
de la jeunesse, c’est le candi-
dat de l’expérience, c’est Denis 
Sassou N’Guesso que nous ac-
compagnons par rapport aux 
actions qu’il a eues à réaliser 
au Congo, notamment sur le 
plan des infrastructures. Nous 
pensons que tous ses travaux 
ne doivent pas s’arrêter, il 
nous faut poursuivre avec sa 
volonté politique d’emmener 
le Congo vers l’émergence ». 

Il a entrepris une rencontre ci-
toyenne visant à sensibiliser 
la population à intérioriser la 
culture de la paix et à la mobili-
ser à soutenir la candidature du 
président sortant. 
Engagée pour la paix, cette dy-
namique accompagne la vision 
du chef de l’Etat sortant, en 
travaillant pour la stabilité, la 
prospérité et la solidarité natio-
nale. « La Dynamique Sassou  
héros de la paix est un mou-
vement citoyen engagé pour la 
défense et la consolidation de 
la paix, de l’unité nationale et 
du développement durable de 
la République du Congo. Ins-
pirée par le leadership du Très 
Grand camarade Denis Sassou 

N’Guesso, elle rassemble des pa-
triotes convaincus que la stabi-
lité est le socle du progrès, que 
l’unité est la force de la Nation 
et que le patriotisme est le mo-
teur du développement », peut-
on lire sur sa page Facebook.
Ce mouvement œuvre, en ef-
fet, à mobiliser les Congolais 
de toutes les générations et de 
toutes sensibilités autour d’un 
idéal commun : préserver la paix, 
renforcer la cohésion nationale 
et accompagner la marche irré-
versible du Congo vers le déve-
loppement. Il a pour slogan : uni-
té dans la diversité, patriotisme 
dans l’action, développement 
dans la continuité.

Parfait Wilfried Douniama

La Dynamique Sassou héros de la paix lors d’un meeting à Poto-Poto /DR 

POTO-POTO

La Dynamique Sassou héros de la paix mobilise

Sur la place de la gare routière 
du chef-lieu de la préfecture de la 
Bouenza, Madingou, la Plateforme 
des jeunes leaders d’opinions et 
acteurs de la société civile (Pla-
jeloasb) dirigée par Guy Massala a 
distribué aux chauffeurs de minibus 
des banderoles, des tee-shirts et des 
affiches autocollantes à l’effigie du 
candidat Denis Sassou N’Guesso.    
Près de cent chauffeurs ont déco-
ré leurs minibus avec ces affiches 
et ont salué l’initiateur de cette 
démarche pour la considération à 
leur égard. « Depuis les élections 
passées, aucun candidat ne 
nous avait considéré. Nous sa-
luons cette fois-ci la préfecture, 
la Plateforme des jeunes leaders 
d’opinions et acteurs de la société 
civile de la Bouenza. Nous allons 
voter à 100% ce candidat. Déco-
rée à l’effigie du candidat Denis 
Sassou N’Guesso, ma voiture cir-
cule dans tout le département de 
la Bouenza jusqu’à Brazzaville 
et Pointe-Noire. Donc c’est notre 
apport à la campagne et à son 

élection », a indiqué Hurcel Nzaba, 
chauffeur à la gare de Madingou.
Dans toutes les sous-préfectures 
du département de la Bouenza, les 
chauffeurs et contrôleurs des mini-
bus se muent en fervents militants 
que les candidats veulent rallier 
à tout prix. « Nous avons choisi 
cette façon de faire, parce qu’avec 
l’affiche autocollante, l’effigie du 
candidat Denis Sassou N’Guesso 
et le logo vont sillonner partout. 
Par leur métier de transporteurs, 

les chauffeurs de minibus sont 
des colporteurs d’informations et 
un incroyable vecteur de trans-
mission », a commenté Guy Mas-
sala, président de la Plajeloasb et 
initiateur de cette stratégie. Cepen-
dant, il a déploré qu’au village Kin-
zaba, les affiches et les autocollants 
portant l’effigie du candidat Denis 
Sassou N’Guesso ont été déchirés 
par des inconnus.
Durant les deux semaines de la 
campagne électorale, avec leurs 

tee-shirts décorés de l’effigie de 
leur candidat, plusieurs dizaines de 
ces militants défilent bruyamment 
en klaxonnant dans les quartiers 
populaires des villes de Madingou, 
Mouyondzi et autres.
« Les chauffeurs de minibus sont 
ceux qui donnent le côté festif 
aux campagnes, ils constituent 
les caravanes électorales, distri-
buent les tracts, portent le nom 
des candidats et les logos de leur 
parti sur leurs chemises », a ex-

pliqué un politologue qui a requis 
l’anonymat. Dans les marchés pu-
blics, gares routières, restaurants 
et débits de boissons de Madin-
gou, Mouyondzi et autres villes de 
la Bouenza, des débats animés se 
tennent, parfois houleux où chacun 
exprime avec virulence et humour 
sa position dans la pure tradition 
démocratique.
Du côté des trottoirs de Mouyond-
zi, notamment sur l’axe routier 
Nkolo et précisément dans les vil-
lages Kimpélé, Nguiri, Mambouyou, 
Mpanga et Mouléké ainsi que sur 
l’axe Mouyondzi-Barrage dans les 
villes Ntari, Kimpeni, Bandzagui, 
Madinga et Nganda, la Plajeloasb 
a distribué des tee-shirts décorés 
avec des messages précis. « La 
Bouenza vote à 100% Denis Sassou 
N’Guesso », peut-on lire. Ce mes-
sage est accueilli par de milliers de 
jeunes et femmes agriculteurs. Ils 
se félicitent de la matérialisation 
des projets agricoles et espèrent 
sur bien d’autres dans leur contrée.

Fortuné Ibara

Un minibus stationné décoré/Adiac

MOUYONDZI

Guy Massala bat campagne pour l’élection de Denis Sassou N’Guesso 
La campagne pour la réélection du candidat Denis Sassou N’Guesso à la présidence de la République a pris de l’ampleur du 2 
au 3 mars à Madingou et Mouyondzi, ainsi que sur les axes routiers de Nkolo et Mouyondzi-Barrage.    
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L’activité a porté sur le thème « 
Avec Denis Sassou N’Guesso, bâ-
tissons une cité propre et saine ». 
Elle s’est déroulée sur l’avenue 
Marien-Ngouabi, précisément 
dans les rues Makoko, Bakou-
kouyas, et des Martyrs, dans le 
quartier 334, puis dans la rue 
Banza et sur l’avenue Loubassa 
dans le quartier 335. Organisée 
conjointement par la direction 
locale de campagne de Poto-Po-
to 3 conduite par sa vice-prési-
dente, Aimée Solange N’Tsila, et 
l’ONG Athamm environnement 
conduite par son patron, Félix 
Mallong, cette opération s’inscrit 
dans le cadre d’un environne-
ment sain prôné sans cesse par le 
président de la République, Denis 
Sassou N’Guesso, actuellement 
candidat à sa propre succession.
S’exprimant pour la circonstance, 
le chargé de communication de 
la direction locale de campagne 
de Poto-Poto 3, Ruddy Samba, a 
tenu à remercier tous ceux qui ont 
participé à l’opération. « Comme 
on dit souvent, il n’y a pas de 
santé sans environnement sain. 
Je remercie la jeunesse et les ma-
mans qui ont répondu favorable-
ment à cette mission. Je tiens à 
rappeler que le premier samedi 

du mois est consacré à la salu-
brité. C’est dans cet élan que la 
direction locale de campagne du 
candidat Denis Sassou N’Guesso, 
en action conjointe avec l’ONG 
Athamm environnement, a eu 
l’initiative de réaliser cette acti-
vité », a-t-il signifié.
La vice-présidente de la direction 

locale de campagne, Aimée So-
lange N’Tsila, a elle aussi félicité 
les jeunes qui se sont montrés ac-
tifs au cours de cette activité. De 
même qu’elle a remercié l’ONG 
Athamm d’avoir accepté de se 
joindre à eux pour l’organisation 
de cette opération. Le chargé de 
mobilisation de la direction lo-

cale de campagne, René Mapas-
si, a appelé, quant à lui, tous les 
participants à cette initiative à se 
mettre debout tôt le matin, le 15 
mars, pour aller voter massive-
ment le candidat de la Majorité 
présidentielle. « Le 15 mars, vous 
devez vous réveiller tel que vous 
l’avez fait ce matin, pour aller 

voter et en finir totalement dès 
13h-15h », a-t-il recommandé à 
la population des quartiers 334 et 
335 de Poto-Poto 3.  
Le co-organisateur de cette acti-
vité salubre, Félix Mallong, a re-
mercié pour sa part la direction 
locale de campagne du candidat 
de la Majorité présidentielle à 
Poto-Poto 3 pour avoir associé 
Athamm environnement. Le 
président de la République sor-
tant, a-t-ilt dit, est un homme de 
paix qui prône l’assainissement 
de l’environnement. « L’objectif 
d’Athamm environnement est 
d’assainir notre milieu de vie. 
Donc, si nous Athaam environ-
nement pouvons donner un coup 
de pouce en la matière, nous le 
ferons. Et là comme vous pouvez 
le constater, il y a des jeunes, c’est 
donc à eux d’apporter cette mo-
tivation. Athamm est une ONG 
mais demain, nous souhaitons 
qu’elle devienne une société afin 
d’embaucher la jeunesse. Pour cela, 
vous devez nous accompagner à aller 
voter le 15 mars le président-candi-
dat Denis Sassou N’Guesso, qui va 
faire en sorte que les jeunes puissent 
aller de l’avant et travailler », est-il 
convaincu. 

Bruno Zéphirin Okokana

POTO-POTO 3 

Une opération de salubrité organisée le 7 mars
Le premier samedi du mois est consacré au Congo à l’opération salubrité. Profitant du contexte politique actuel dans le 
pays, la direction locale de campagne du candidat Denis Sassou N’Guesso dans la troisième circonscription de Poto-Poto, à 
Brazzaville, a initié conjointement avec l’organisation non gouvernementale (ONG) Athamm environnement, le 7 mars, une 
opération de salubrité dans les quartiers 334 et 335 dudit arrondissement.    

La population des quartiers 334 et 335 de Poto-Poto 3 pendant l’opération de salubrité/ DR

Le député de la circonscrip-
tion électorale d’Ongogni était 
à la conquête de l’électorat 
du marché forain de Lessan-
ga, avant de mettre le cap sur 
l’axe Okayi-Endolo. En effet, 
au marché de Lessanga, Yves 
Fortuné Moundelé-Ngollo 
Ehourossia a appelé les ven-
deurs et acheteurs à voter 

massivement por le candidat 
de la Majorité présidentielle, 
Denis Sassou N’Guesso, le 15 
mars. 
« Nous sommes en période 
de campagne, cela a été 
aussi l’occasion pour moi 
de leur rappeler que le 15 
mars, ils doivent faire ce 
devoir civique qui consiste 

à voter le candidat Denis 
Sassou N’Guesso. Je sais 
déjà qu’ici il n’y a aucune 
ambiguïté, notre candidat 
va passer à 100 %, la terre 
de Lessanga est un fief de 
Denis Sassou N’Guesso, un 
fief du Parti congolais du 
travail », a rappelé le direc-
teur local de campagne. Ngol-

lo Ehourossia a également 
incité les habitants de Kana 
à porter leur choix sur Denis 
Sassou N’Guesso.
Satisfaits de la bonne évolu-
tion des travaux d’aménage-
ment de la route Inkouélé-On-
gogni-Lessanga, les habitants 
de cette localité ont promis 
de contribuer activement à 
la réélection de Denis Sas-
sou N’Guesso dès le premier 
tour, afin, ont-ils dit, de lui 
permettre de bitumer cette 
voie d’intérêt économique. 
Accompagné de son adjoint, 
Jean Périclès Gakosso, Yves 
Fortuné Moundelé-Ngollo 
Ehourossia a aussi parcouru 
les villages situés sur l’axe 
Okayi-Endolo, conviant les 
habitants des villages Essami, 
Obilambomo, Endolo, Ndon-
go, Konosso 1 et 2 à voter 
massivement pour le candidat 
de la Majorité présidentielle. 
« Nous avons visité près de 
dix villages aujourd’hui 
sur l’axe Okayi-Endolo. Il 

était question pour nous 
de faire cette campagne de 
proximité pour porter le 
message du candidat De-
nis Sassou N’Guesso qui est 
ici en terre conquise, parce 
que c’est un fils qui a beau-
coup fait dans ce village », 
a-t-il déclaré, visiblement sa-
tisfait. 
Un message bien reçu par les 
habitants. « Le 15 mars dès 
10 heures, dans notre axe, 
le président Sassou, le très 
grand camarade, doit pas-
ser dès le premier tour. Ce 
sont tous les habitants d’En-
dolo qui vont voter 100% 
le président Denis Sassou 
N’Guesso, il n’y aura pas 
d’abstention ni de bulletin 
nul», a promis un électeur du 
village Endolo.
Notons que cette campagne 
de proximité se poursuit dans 
d’autres localités de la cir-
conscription électorale d’On-
gogni.  

Parfait Wilfried Douniama

Yves Fortuné Moundelé-Ngollo Ehourossia à la conquête de l’électorat d’Ongogni
Le directeur local de campagne du candidat Denis Sassou N’Guesso (DSN) à Ongogni, dans le département de la Nkéni-Alima, 
Yves Fortuné Moundelé-Ngollo Ehourossia, poursuit ses descentes de proximité sur le terrain.  

Les habitants de l’axe Ongogni-Lessanga satisfaits de l’aménagement de leur tronçon routier /DR 



N°5174 - mercredi 11 mars 2026L E S  DÉPÊC H E S  D E  B R AZZAV I L L E6 | POLITIQUE

À quelques jours de l’élec-
tion présidentielle des 12 
et 15 mars, l’équipe de 
campagne du candidat de 
la Majorité présidentielle, 
Denis Sassou N’Gues-
so, à Ouenzé 1, multiplie 
ses stratégies pour faire 
passer le président sor-
tant dès le premier tour. 
Dans cette épreuve, la 
voix et la participation des 
hommes et femmes de 
l’Eglise comptent aussi. 
« Nous sommes les enfants 
d’un seul père, le Congo est 
unique et indivisible. Que 
le perdant se calme, qu’il ne 
fasse pas recours à la force, 
nous sommes en paix », a 
lancé l’officiant du culte orga-
nisé le 6 mars.
S’exprimant devant l’as-
semblé au cours de cette 

rencontre spirituelle, Mari-
na Mondelé a rendu grâce 
à Dieu pour les bienfaits re-
çus tout au long de cette 
campagne électorale. Elle a 
demandé aux participants 
d’intercéder en faveur de la 
Nation afin que Dieu guide, 
bénisse et accompagne toutes 
les actions entreprises durant 
cette période.
�S’adressant aux femmes 
de la première circonscrip-
tion électorale de Ouen-
zé, elle les a appelées à la 
mobilisation spirituelle 
et à la préservation de la 
paix. « Peuple de Dieu, le-
vons-nous dans la prière 
et dans la responsabi-
lité, car la parole nous 
enseigne que lorsqu’un 
juste gouverne, le peuple 
se réjouit. Cherchons 

donc avec sagesse et 
prière celui qui conduira 
la nation dans la paix, la 
justice et la prospérité », a 
invité Marina Mondelé. 
�Selon elle, ce moment de 
prière collective symbolise 
l’importance de la foi et 
de l’engagement citoyen 
dans cette période électo-
rale. Animée par un élan 
d’amour et de générosité, 
Marina Mondélé a offert 
des présents aux «mamans 
de Ouenzé 1», un symbole 
de son affection et de son 
engagement envers elles. 
Visiblement touchées par 
ce geste, les bénéficiaires 
ont exprimé leur gratitude 
et leur affection envers la 
donatrice qui n’est pas à 
son premier acte altruiste.

P.W.D.

Les chrétiennes de Ouenzé 1 appelées à une mobilisation spirituelle 
À l’initiative de la responsable de la mobilisation des personnes vulnérables et des confessions 
religieuses de la direction locale de campagne du candidat Denis Sassou N’Guesso à Ouenzé 
1, Marina Mondelé, les fidèles se sont réunis à « l’Eglise épouse du Christ », dans le cinquième 
arrondissement de Brazzaville, pour un moment de prière en faveur de la paix au Congo en cette 
période électorale.  

Marina Mondelé

Après les villages Bokania 
et Abela sur l’axe Makoua–
Etoumbi, Otsouembé, Nie-
teboumba, Abenga, Ikou-
mou et Okokoko, le ministre 
d’État Gilbert Ondongo, su-
perviseur de la campagne 
du président-candidat à 
Makoua, et son équipe se 
sont rendus le 6 mars dans 
les villages Atekou, Motete 
et Lombia. 
Dans ces différentes loca-
lités, Gilbert Ondongo a 
rendu un hommage méri-
té au ministre d’État Fir-
min Ayessa, député de la 
circonscription électorale 
de Makoua, décédé le 17 
février en Turquie et inhu-
mé le 24 du même mois à 
Ondza, à quelque 6 km de 
la communauté urbaine de 
Makoua.
S’adressant à la population, 
le superviseur de la cam-
pagne locale du candidat 

de la Majorité présiden-
tielle à Makoua a transmis 

le message de Denis Sassou 
N’Guesso, relatif au scrutin 

des 12 et 15 mars. Pour lui, 
leur candidat sollicite la par-

ticipation des habitants de 
Makoua à cette compétition 
électorale qui devrait se sol-
der par un vote massif dès 
les premières heures du 15 
mars.
Répondant à cette invite à 
travers des acclamations 
nourries et prolongées, la 
population s’est engagée à 
voter uniquement le pré-
sident sortant, qu’elle ap-
pelle affectueusement « le 
bâtisseur infatigable, ce-
lui-là même qui s’est enga-
gé pour un Congo uni, sûr 
et prospère, à 100 % ». 
Un engagement salué par 
l’envoyé de Denis Sassou 
N’Guesso qui a promis, à son 
tour, de rendre fidèlement 
compte au président-candi-
dat.  Notons que partout où 
il est passé, Gilbert Ondon-
go a offert des présents à la 
population.

Parfait Wilfried Douniama

PRÉSIDENTIELLE DE MARS

Denis Sassou N’Guesso, le choix unique des habitants de Makoua
La campagne électorale comptant pour l’élection du président de la République, les 12 et 15 mars, 
bat son plein dans la sous-préfecture de Makoua, département de la Cuvette, où la population a 
promis de voter massivement pour Denis Sassou N’Guesso.  

Gilbert Ondongo entouré des membres de l’équipe de campagne / DR
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Porteur, comme partout où il est passé, d’un message 
d’espoir, de paix et de confiance renouvelée au candidat 
Denis Sassou N’Guesso, Euloge Landry Kolélas a invité 
les jeunes, hommes, femmes et vieux à faire le bon choix 
en allant voter massivement, le 15 mars, le candidat de 
la continuité, le visionnaire pour l’intérêt et l’avenir de 
leurs enfants et celui des générations futures. 
« Notre message, partout où nous sommes passés, 
mon équipe et moi, est celui de demander à la popu-
lation d’aller voter en donnant, une fois de plus, la 
chance au président Denis Sassou N’Guesso afin de 
lui permettre d’achever les grands chantiers qu’il a 
entamés », a déclaré Euloge Landry Kolélas.
Il s’agit, a-t-il précisé, de la modernisation du Chemin de 
fer Congo-océan qui est aussi bénéfique pour le dépar-
tement du Pool, mais aussi d’autres projets d’infrastruc-
tures routières et économiques tels que la mécanisation 
de l’agriculture et des industries pour favoriser l’emploi 
des jeunes.  

Guy-Gervais Kitina

MAKÉLÉKÉLÉ

La direction locale de campagne du candidat DSN rassurée de la victoire
Dans la suite de la mobilisation en faveur du candidat de la Majorité présidentielle, Denis Sassou N’Guesso (DSN), et à 
quelques jours du vote, le directeur local de la campagne électorale à Makélékélé, Euloge Landry Kolélas, a rencontré le 8 
mars la population de cet arrondissement, notamment celle du quartier Ngassa.    

Euloge Landry Kolélas face à la population de Ngassa / DR 

Le 7 mars, Sylviana Okoua-Oko 
était l’hôte des vendeuses des 
marchés domaniaux de Moungali, 
le 4e arrondissement ; Madibou, le 
8e ; Ouenzé et Soukissa dans le 5e 
arrondissement. Mégaphone en 
main, elle a appelé, partout où 
elle est passée, à voter massive-
ment pour le candidat de la Ma-
jorité présidentielle. Elle a aussi 
remis quelques présents aux ven-
deuses et commerçantes.
« Nous sommes là pour fé-
dérer toutes les vendeuses et 
commerçantes dans les mar-
chés domaniaux afin de solli-
citer leur suffrage au profit de 
notre candidat, le candidat des 
femmes, le candidat de l’uni-
té nationale, le candidat de la 
paix, le président Denis Sas-
sou N’Guesso. Et nous sommes 
rassurées que le 15 mars, elles 
se rendront massivement 
aux urnes pour accorder leur 
suffrage à notre candidat, 
l’unique, le Très grand cama-
rade Denis Sassou N’Guesso », 
a expliqué la marraine du Réseau 
des femmes vendeuses et com-
merçantes dans les marchés do-
maniaux de la ville de Brazzaville, 
à l’issue de sa descente.
Sylviana Okoua-Oko a eu, en ef-
fet, des arguments convaincants 
pour fédérer cette catégorie de 
femmes autour des idéaux du 
président sortant. Elle leur a 
rappelé, par exemple, l’impor-
tance de la loi Mouebara qui vise, 
entre autres, la lutte contre les 
violences faites aux femmes et la 
promotion de l’égalité des genres. 
« C’est une loi révolutionnaire 

dans notre pays, elle protège les 
femmes, lutte contre les violences 
faites aux femmes. Cette loi qui 
met les veuves à l’abri après le dé-
cès de leurs époux, le président a 
déjà tout réglé », a-t-elle sensibili-
sé.
La marraine du Réseau des 
femmes vendeuses et commer-

çantes dans les marchés doma-
niaux est également revenue sur 
l’opération salvatrice menée ré-
cemment par la Direction géné-
rale de la sécurité présidentielle 
pour lutter contre le grand ban-
ditisme dans les grandes villes. 
Initiée par le chef de l’Etat, De-
nis Sassou N’Guesso, l’opération 

« Zéro kulunas ou bébés noirs » 
a déjà mis hors d’état de nuire 
de nombreux délinquants qui 
écumaient les quartiers. Cela au 
grand bonheur de la femme com-
merçante qui était la première 
victime.
« N’oubliez pas que très récem-
ment, les vendeuses et com-

merçantes avaient perdu toute 
quiétude, elles avaient du mal 
à se réveiller très tôt le matin 
pour aller s’approvisionner et 
revenir nous ravitailler, parce 
que ce sont elles qui nour-
rissent nos familles à la réalité. 
Le président-candidat Denis 
Sassou N’Guesso a mené une 
opération de sécurité qui, au-
jourd’hui, a ramené la quié-
tude auprès des mamans. C’est 
pour cela qu’elles l’ont applau-
di, elles sont heureuses pour 
cette grande opération qui a été 
menée à leur profit, pour rame-
ner la paix et la quiétude dans 
nos quartiers », a poursuivi Syl-
viana Okoua-Oko.
Cette visite se déroulant à la veille 
de la célébration de la 116e Journée 
internationale des droits des femmes, 
la marraine du Réseau des femmes 
vendeuses et commerçantes dans les 
marchés domaniaux de Brazzaville 
a conduit une délégation de 500 
femmes au boulevard Alfred-Raoul 
pour prendre part à l’activité orga-
nisée par le ministère en charge des 
questions des femmes.
« Le 15 mars, allez nombreuses 
dans les bureaux de vote pour 
voter le candidat des femmes, 
le grand défenseur des droits 
des femmes, Denis Sassou 
N’Guesso. Il a un très bon projet 
concernant les vendeuses. Si 
vous voyez son projet de société 
intitulé  ‘’Accélérons la marche 
vers le développement’’, il 
prend en compte les préoccu-
pations des vendeuses dans les 
marchés », a-t-elle lancé. 

Parfait Wilfried Douniama

Sylviana Okoua-Oko mobilise les vendeuses dans les marchés domaniaux 
La marraine du Réseau des femmes vendeuses et commerçantes dans les marchés domaniaux de la ville de Brazzaville, 
Sylviana Okoua-Oko, mène depuis le début de la campagne électorale une vaste opération de sensibilisation en faveur du 
président-candidat, Denis Sassou N’Guesso, pour l’élection présidentielle du 15 mars.  

Sylviana Okoua-Oko appelant à voter pour Denis Sassou N’Guesso / DR
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COMMUNIQUÉ DE PRESSE

Le Comité National Économique et 
Financier (CNEF) du Congo a orga-
nisé, le 06 mars 2026 à Brazzaville, 
une session de formation à l’attention 
des établissements de crédit et des 
établissements de microfinance, 
consacrée à la mise en œuvre de la 
nouvelle plateforme de déclaration 
des Taux Effectifs Globaux (TEG) et 
des seuils d’usure.

Cette session, ouverte par Monsieur 
Serge Dino Daniel GASSACKYS, 
Directeur National de la Banque des 
États de l’Afrique Centrale (BEAC) 
pour le Congo, également Secrétaire 
Général du CNEF, s’inscrit dans le 
cadre du renforcement de la trans-
parence dans la tarification du crédit 
et de la protection des consomma-
teurs des services financiers, confor-
mément aux dispositions du Règle-
ment n°04/19/CEMAC/UMAC/CM 
du 10 août 2020 relatif au Taux Effec-
tif Global, à la répression de l’usure 
et à la publication des conditions de 
banque.

Les travaux ont permis de rappeler 
aux participants les principales dis-
positions du cadre réglementaire 
encadrant le calcul, la communica-
tion et la déclaration des TEG, ainsi 

que les obligations des établisse-
ments financiers en matière de res-
pect des seuils d’usure.

En effet, les contrôles de vraisem-
blance réalisés par le CNEF ces der-
nières années ont mis en évidence 
certaines erreurs récurrentes dans 
les données transmises et dans les 
calculs des TEG. La nouvelle plate-
forme de télédéclaration des TEG, 
développée pour répondre à ces 
insuffisances, permettra notamment 
d’harmoniser les méthodes de calcul, 
de faciliter la transmission des décla-
rations et d’améliorer la traçabilité et 

la fiabilité des données utilisées pour 
l’élaboration des TEG moyens natio-
naux.

Au cours de cette session, les parti-
cipants issus des banques et des éta-
blissements de microfinance ont éga-
lement pris part à des cas pratiques 
et à des travaux dirigés, leur permet-
tant de se familiariser avec le fonc-
tionnement de la plateforme.

À cette occasion, le Secrétaire Géné-
ral du CNEF a invité les responsables 
des établissements de crédit et de 
microfinance à s’impliquer pleine-
ment dans la mise en œuvre de ce 

dispositif. Il a souligné que la fiabilité 
des données transmises constitue 
un élément essentiel pour garantir la 
transparence du marché du crédit, 
renforcer la protection des consom-
mateurs et consolider la crédibilité 
du système financier congolais.
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Dans son mot de circonstance, la di-
rectrice de la Maison russe, Maria 
Fakhrutdinova, a salué une initiative 
qui valorise le travail des profession-
nels de l’information. « Je voudrais 
remercier l’Ufemco pour ce projet 
de valorisation de ce travail que 
les médias font au quotidien et 
particulièrement les femmes jour-
nalistes », a-t-elle déclaré.
Ancienne journaliste ayant migré vers 
la communication, Maria Fakhrutdi-
nova a rappelé la responsabilité qui 
accompagne cette profession. « Au-
jourd’hui, on peut se tromper très 
facilement et la jeunesse qui est 
beaucoup dans les réseaux sociaux 
doit apprendre à comprendre ce 
métier », a-t-elle insisté, tout en ap-
pelant les étudiants en journalisme à 
développer leurs compétences et leur 
sens de l’analyse.

Une mémoire médiatique à préserver 

La projection du film documentaire 
s’est faite en présence de quelques 
autorités dont le directeur de cabinet 
du ministre de la Communication, des 
diplomates et représentants du sys-
tème des Nations unies. « Les médias 
du Congo : une histoire et un héritage 

à transmettre », réalisé par Ralff The-
rance sous l’impulsion de l’Ufemco, 
retrace en 45 minutes l’évolution de la 
presse congolaise, de l’indépendance 
à l’ère numérique. À travers des té-
moignages de journalistes, d’anciens 
responsables de rédaction et de spé-
cialistes des médias, le film revient sur 
les grandes étapes de cette histoire et 
met en lumière le rôle des pionnières.
Par ailleurs, le public a eu droit à la vi-
site guidée de l’exposition « Femmes 
des médias du Congo : histoire en 
images ». Celle-ci rend hommage à 
ces dames qui ont marqué le paysage 
médiatique congolais. Prenant la pa-
role, la secrétaire générale de l’Ufem-
co, Gloria Lossele, a souligné la portée 
symbolique du film documentaire et 
de l’exposition. « Ce que nous pré-
sentons ce jour n’est pas seulement 
un film. Ce n’est pas seulement une 
exposition. C’est une mémoire qui 
parle. C’est une histoire qui re-
prend sa place. Un moment de re-
connaissance et de transmission », 
a-t-elle affirmé.
Pour Gloria Lossele, ce travail s’inscrit 
aussi dans une démarche de sauve-
garde du patrimoine médiatique na-
tional. « Une nation qui ne protège 

pas sa mémoire fragilise son fu-
tur », a-t-elle rappelé, plaidant notam-
ment pour la réhabilitation de l’ancien 
bâtiment de la télévision nationale, 
la numérisation de ses données et la 
création d’un centre de mémoire des 
médias. Quelques femmes journa-
listes russes ont été également mises 
en lumière pour la circonstance dans 
l’exposition photographique.
 
Des retours constructifs 
La projection du documentaire a sus-

cité de nombreuses réactions parmi 
les journalistes et étudiants présents. 
Certains ont salué la qualité du film et 
l’initiative de documenter l’histoire de 
la presse congolaise, tout en appelant 
à approfondir les recherches et à inté-
grer davantage de figures historiques. 
Étudiant en journalisme, Durel Tsou-
mou a pour sa part souhaité que cette 
initiative devienne un espace perma-
nent de dialogue entre générations.
Au-delà de la projection, l’exposition 
photographique, accessible jusqu’au 

14 mars à la Maison russe, complète 
cette immersion dans l’histoire mé-
diatique du Congo. « Je trouve for-
midable qu’il y ait eu la projection 
du film et en même temps une ex-
position. J’ai particulièrement sa-
lué le fait que l’exposition et le film 
mettent en lumière deux généra-
tions de femmes qui ont marqué les 
médias congolais », a confié Chris-
tévie Moukengué, journaliste. 

Merveille Jessica Atipo  
et G.I.L. 

PROJECTION DOCUMENTAIRE ET EXPOSITION

La mémoire des médias congolais à l’honneur
À la veille de la Journée internationale des droits des femmes, la Maison russe a accueilli, le 7 mars à Brazzaville, une 
projection documentaire accompagnée d’une exposition photographique consacrée à un pan de l’histoire de la presse 
congolaise. Organisé en partenariat avec l’Union des femmes des médias du Congo (Ufemco), l’événement a mis notamment 
en lumière le parcours de plusieurs femmes journalistes et les défis d’un métier en pleine mutation.    

Le public suivant le film documentaire « Les médias du Congo : une histoire et un héritage à transmettre » à la Maison russe/ Adiac

Initiée en collaboration avec la So-
ciété congolaise de radiologie et 
d’imagerie médicale (Socorim) di-
rigée par le Pr Régis Franck Moyi-
koua, la séance avait pour objectif 
non seulement de sensibiliser les 
femmes de la direction générale des 
comptes publics et du patrimoine 
au cancer du sein en abordant les 
moyens de prévention, les facteurs 
de risque et l’importance du dépis-
tage précoce, mais aussi de les in-
former sur les signes d’alerte, de les 
encourager à se faire dépister tôt, de 
lever les tabous autour de la mala-
die et de promouvoir une culture de 
santé proactive. 
À travers cet événement, les orga-
nisateurs ont voulu responsabiliser 
chaque femme quant à sa santé, 
renforcer les connaissances en 
matière de prévention et mettre 
en valeur l’engagement des pro-
fessionnels de santé engagés dans 
la lutte contre cette pathologie qui 
demeure un enjeu majeur de santé 
publique. Lors de sa communica-
tion, le Pr Alexis Bolenga a présenté 
les différents aspects de la maladie, 
notamment les facteurs de risque, 
les signes d’alerte et les mesures de 
prévention. Il a particulièrement in-
sisté sur l’importance du dépistage 
précoce qui augmente considérable-
ment les chances de prise en charge 
et de guérison.
« Le cancer du sein peut être guéri 

dans de nombreux cas lorsqu’il est 
détecté tôt. C’est pourquoi il est es-
sentiel que les femmes apprennent 
à connaître leur corps, pratiquent 
régulièrement l’autopalpation et 
consultent un professionnel de 
santé au moindre signe suspect », 
a expliqué le Pr Bolenga. Il a égale-
ment rappelé que plusieurs facteurs 
peuvent favoriser l’apparition de la 
maladie, tels que les antécédents fa-
miliaux, l’âge, certains déséquilibres 
hormonaux ou le mode de vie. D’où la 
nécessité, selon lui, d’encourager la pré-
vention et les consultations régulières 

dans les structures sanitaires.
Ouvrant les échanges, Sephora 
Bernadette Pangoud, ingénieur 
en imagerie médicale et directrice 
technique et commerciale à Gene-
sis-Santé, a rappelé que le dépistage 
constitue la clé pour détecter la ma-
ladie à un stade où les traitements 
sont les plus efficaces. « Nous avons 
aujourd’hui l’opportunité de faire 
une grande différence ensemble en 
informant, en sensibilisant et en 
encourageant toutes les femmes à 
prendre leur santé en main », a-t-
elle lancé. 

La séance a ensuite donné lieu à 
des échanges nourris entre l’expert 
et les participantes. Très attentives, 
les femmes présentes se sont mon-
trées particulièrement interactives, 
posant de nombreuses questions 
sur les symptômes, les méthodes de 
dépistage ou encore la prise en charge 
des patientes. Plusieurs participantes 
ont salué l’initiative du groupe Genesis 
Santé, estimant que ce type d’activité 
contribue à renforcer les connaissances 
des femmes et à briser les tabous autour 
du cancer du sein.
Au terme de la séance, Sephora Ber-

nadette Pangoud a tenu à remercier 
tous les acteurs mobilisés pour cette 
sensibilisation. « Nous tenons à re-
mercier chaleureusement tous les 
intervenants et participants pour 
leur engagement. Grâce à vous, 
nous avons pu approfondir des su-
jets essentiels liés au dépistage du 
cancer du sein et souligner l’impor-
tance d’un accompagnement digne 
et accessible pour toutes les femmes 
», a-t-elle déclaré.
Pour rappel, au Congo le cancer du 
sein figure parmi les cancers les plus 
fréquents chez les femmes. Les spé-
cialistes de la santé soulignent régu-
lièrement que de nombreux cas sont 
diagnostiqués à un stade avancé, ce 
qui complique la prise en charge des 
patientes. Cette situation est sou-
vent liée au manque d’information, 
à la peur du diagnostic ou encore à 
l’insuffisance du dépistage précoce.
C’est pourquoi les campagnes de 
sensibilisation comme celle organi-
sée par Genesis-Santé, en collabora-
tion avec Socorim, sont essentielles 
pour encourager les femmes à se 
faire dépister et à adopter des com-
portements favorables à leur santé. 
À travers cette initiative, les organi-
sateurs entendent ainsi renforcer la 
prévention et la lutte contre le can-
cer du sein, en invitant les femmes 
à être davantage actrices de leur 
propre santé. 

Gloria Imelda Lossele 

SANTÉ MATERNELLE

Genesis-Santé sensibilise les femmes à la prévention du cancer du sein
À l’occasion de la célébration de la Journée internationale des droits des femmes le 8 mars, le groupe Genesis-Santé a 
organisé le lendemain à Brazzaville une séance de sensibilisation à la lutte contre le cancer du sein à l’endroit des femmes. 
La rencontre a été animée par le Pr Alexis Fortuné Bolenga Liboko, oncologue médical au Centre hospitalier et universitaire 
(CHU) de Brazzaville et enseignant à l’Université Marien-Ngouabi.  

Les participantes en pleine sensibilisation /DR
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Projet  : Projet Agriculture,Jeunes et Entreprenariat-PAJE
Financement : Fonds Internationalpour le Développement 
Agricole (FIDA)
Référence : PAJE/2026/AM1/001 
Titre du Poste : Responsable Suivi-évaluation 
Localisation : République du Congo,Brazzaville.
Date de publication : 09/03/2026
Date limite : 24/03/2026

INTRODUCTION
La République du Congo a obtenu du Fonds international 
de  développement agricole (FIDA) un financement des-
tiné  à couvrir  le  coût  de  Projet  Agriculture,  Jeunes et  
Entreprenariat  (PAJE) et  envisage d’en  faire partiellement 
usage pour le financement des coûts relatifs au recrute-
ment du personnelde l’Unité de Gestion du Projet. Le pré-
sent appelà candidatures concerne le poste de Respon-
sable Suivi-évaluation.

PRESENTATION DU PROJET
L’objectif du PAJE est de contribuer à l’amélioration des 
conditions de vie et des revenus des populations rurales 
et péri-urbaines pauvres dans les zones du projet. L’objec-
tif de développement est de» Promouvoir l’inclusion 
socio-professionnelle des jeunes et des groupes vulné-
rables dans des activités rentables,créatrices de revenus 
et d’emplois décents et durables dans des chaînes de valeur 
agro-alimentaires ».

Les résultats attendus du Projet sont entre autres :
Le renforcement etl’opérationnalisation de 957 MPMEs 
du secteur agroalimentaire, obtenantl’accès aux services 
financiers ;
L’accès aux marchés des petits producteurs est amélioré 
par la création et l’extension des partenariats commer-
ciaux inclusifs et durables, avec l ‘insertion de 11.500 pro-
ducteurs;
L’amélioration de la qualité des aliments commercialisés, 
à travers la réhabilitation des infrastructures de marché 
réduit les pertes ;
La création d’un dialogue au niveau localsur les systèmes 
alimentaires durables et inclusifs ;
La création d’un environnement politique et réglementaire 
soutenant les investissements dans le secteur agroalimen-
taire et l’accès aux services financiers des acteurs des 
filières agricoles cibles;
La création d’un dialogue public-privé incluant une repré-
sentation gouvernementale multisectorielle ainsi que des 
organisations du secteur privé, s’exprimant au nom des 
différentes parties prenantes et des jeunes, qui se 
concentrent sur la stimulation et le soutien de la croissance 
de l’agro-industrie ;

Le Projet intervient dans les départements du Sud, appe-
lés « grenier du Congo ‘’• où se trouve une forte concentra-
tion  de populations  rurales et de jeunes et, qui disposent  
de potentialités agricoel s ainsi que de bonnes conditions 
agroécologiques (environ 67% de la production totale de 
manioc et une grande production de fruits et de légumes).
De manière plus spécifique, le projet intervient dans les 
départements  du Pool, de la
 
Bouenza,
departement  de la Cuvette et de la Cuvette Ouest, pour 
mieux capitaliser les acquis du PD-PAC, ciblant essentiel-
lement  la filière halieutique. Entré en vigueur le 20 octobre 
2022, la date actuelle d’achèvement du
projet est le 31 décembre 2028.

DOSSIER DE CANDIDATURES - MODALITES DE RECEP-
TION- CRITERES DE SELECTION
a) Dossier de candidatures
Le dossier de candidature doit comporter les documents 
suivants:

•Un curriculum vitae récent détaillé,signé et daté (4 pages 
maximum en format PDF), et y indiquer trois personnes de 
références que la commission de recrutement pourrait 
contacter ;
•Une lettre de motivation (1 page maximum en format PDF) 
précisant (a) les formations et qualifications pertinentes 
pour le poste sollicité, (b) l’expérience pertinente, (c) la 
valeur ajoutée à apporter par le candidat face aux défis de 
la mise en œuvre du PAJE et (d) le délai de disponibilité du 
candidat;
•Les copies certifiées conformes des diplômes,les attes-
tations de travailet autres certificats (à joindre au dossier 
de candidature);
•Un extrait du casier Judiciaire datant de moins de 3 mois;
•Un certificat de nationalité.

b)Réception et date limite
Les dossiers de candidatures doivent être déposés à l 
‘adresse :Rue de Libération de Paris,enceinte de la Radio 
Rurale Congolaise,Quartier Blanche Gomez,Brazzaville,Ré-
publique du Congo, ou transmis par courrier électronique 
(un seul envoi incluant  l’ensemble  des documents requis) 
à  l’adresse  suivante:
recrutement2026@maep-paje.cg avec copie obligatoire 
à : recrutementpersonnelpaje@maep-paje.cg
;avec en objet la mention suivante :

« PAJE-RSE-Nom du candidat» pour le poste de Res-
ponsable suivi-évaluation.

Les candidatures doivent être reçues au plus tard le 
24/03/2026 à 16h00,heure locale.La date et l’heure de 
réception du courrielfaisant foi.

c)  Critères de sélection
Les candidats  seront recrutés sur la base de leurs qualifi-
cations  académiques, de leurs expériences profession-
nelles pertinentes et de leurs capacités à réaliser la mis-
sion.Les étapes du recrutement sont les
suivantes :(i) présélection des candidats sur la base des 
qualifications et critères établis;(ii) participation
à un test écrit (option à la discrétion du Ministère), (iii) par-
ticipation à une interview (seuls les candidats retenus àl’is-
sue du test écrit seront contactés pour l ‘interview).

Considérations particulières :
•Fonctionnaires:Pour les candidats fonctionnaires, une 
lettre de mise en disponibilité ou de libération par son admi-
nistration de tutelle devra être présentée avant l’entrée en 
fonction.
•Candidatures féminines:Les candidatures féminines sont 
vivement encouragées.
•Lieu d’affectation:L’Unité de Gestion du Projet est basée 
à Brazzaville,lieu de recrutement et de prise de fonction du 
personneldu projet.

DUREE DU CONTRAT - LIEUX D’AFFECTION
Sur la base du Règlement d’ordre intérieur harmonisé,le 
contrat est d’une durée d’un (1) an renouvelable sur la base 
d’une évaluation satisfaisante des performances.Le renou-
vellement du contrat sera toutefois limité à la durée effec-
tive du projet et le contrat initialsera soumis à une période 
probatoire de 6 mois. Il(elle) sera basé(e) à Brazzaville avec 
des déplacements dans la zone du projet.
 
1.    RESPONSABLE SUIVI  EVALUATION

-Tâches et responsabilités
Sous  la  responsabilité final e  du  Coordonnateur du  Pro-
jet,  le/la  Responsable   Suivi  et   Evaluation  Coordinateur/
triee adjoint sera basé(e) à Brazzaville à l’UGP avec des 
déplacements fréquents dans la zone
d’intervention du projet.

Le/la responsable du suivi/évaluation- sera chargé(e) d ‘ 
assurer la planification, le suivi et l’évaluation périodique 
de toutes les activités du Projet, ainsi que de la coordina-
tion du Projet. Il/elle sera également chargé(a) de coor-
donner l’appui les acteurs et partenaires du projet à mettre 
en place leurs propres dispositifs
cohérents avec celui-du Projet, ainsi que d’appuyerles 
autres membres de l’UGP. Il/Elle coordonnera aussi
l’assistant de suivi et évaluation pour la collecte des don-
nées dans les temps et qualité prévu, ainsi qu’assurer
l’appui des assistants SE aux opérateurs et les partenaires 
à remplir leurs tâches de gestion et production de l’infor-
mation.

Le RSE est chargé de la conception et de la gestion parti-
cipative du système de planification et de suivi -
évaluation du Projet. Ilveille au développement d’un sys-
tème de Suivi - Evaluation Participatif basé sur des méca-
nismes et  systèmes formels et  fonctionnels. Il/elle  est le 
responsable final de l’utilisation  et  la présentation des 
données pour la planification, le pilotage et la prise de déci-
sion du projet.

Tâches spécifiques 
a)  Concernant la mise en place du système :
Guider un processus d’établissement de la situation de 
référence (étude de base) ;vérifier la qualité
des données socio-économiques disponibles sur la zone 
du projet, les méthodes utilisées pour les collecter et leur 
degré de fiabilité pour constituer de bonnes statistiques 
de base;
Il/elle sera responsable du suivi de la mise en œuvre de la 
stratégie genre ;
Travailler étroitement avec l’assistance internationale pour 
la mise en place etle fonctionnement du système de sui-
vi-évaluation ;
Guider le processus d’identification et de conception des 
indicateurs clés pour chaque composante en vue de l’en-
registrement et du compte-rendu des progrès physiques 
par rapport aux prévisions du PTBA ;
Guider un processus d’identification des questions et paramètres 
clés de performance en vue du suivi des performances du Projet 
et de leur comparaison avecles objectifs ;
Guider et superviser les organismes contractants pour réa-
liser en relation avec l’assistance technique internationale 
les enquêtes et études spécifiques requises pour l’évalua-
tion des effets et des impacts du Projet;
Contribuer à l’élaboration du plan de renforcement des 
capacités du Projet en matière de Suivi
Evaluation et suivre sa mise en œuvre ;
Appuyer de manière participative des formations en Suivi 
Evaluation sur la base des besoins des intervenants, notam-
ment les bénéficiaires ;
Développer l’ensemble du cadre pour le suivi et l’évalua-
tion (SIE) du projet, notamment les revues annuelles, les 
évaluations participatives d’impact, le suivi des proces-
sus,le suivi des opérations et les ateliers de capitalisation 
des leçons apprises:
Développer le Système d’Information et l’intégrer comme 
outilde planification et de gestionde l’UCP. Développer un 
système de gestion des connaissances et assurer sa fonc-
tionnalité au sein del’UCP

b)  Concernant lamise en œuvre du S&E :
Concevoir sur la base du PTBA,te cadre de suivides réalisations 
physiques et des processus relatifs aux activités du Projet;
Appuyer l’équipe du Projet et les partenaires de mise en œuvre 
dans la préparation de leurs rapports d’avancement. Ensem-
ble,analyser ces rapports en termes de problèmes et d’actions 
nécessaires. Préparer les rapports d’avancement consolidés, 
pour la Coordination du projet, à soumettre aux instances appro-
priées suivant le calendrier approuvé ;
Réviser les rapports de suivi ; les analyser pour l’évaluation 
d’impact et pour identifier les causes

PROJET AGRICULTURE, JEUNES ET ENTREPRENARIAT

AVIS D’APPEL À CANDIDATURES (RELANCE)
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Le développement durable ne se 
limite pas à l’écologie mais passe 
aussi par l’équilibre social et l’éga-
lité des chances. C’est avec cette 
vision que la Bee Green Academy 
a célébré, le 4 mars, l’édition de 
son « Woman’s day ». Un ren-
dez-vous conçu comme un car-
refour d’échanges pour armer les 
femmes face aux défis contempo-
rains. 
Le premier temps fort de cette 
journée a été marqué par l’in-
tervention de Daysie Portella. 
Journaliste reconnue et figure 
de l’émission « Cœur de femme 
» sur Canal+, elle a partagé son 
expertise sur un levier de pou-
voir essentiel, à savoir  la parole. 
Lors de cet  atelier interactif, 

elle a transmis aux participantes 
les clés pour briser le plafond de 
verre de la timidité. Elle a axé son 
intervention sur la structuration 
du discours pour un impact maxi-

mal et la gestion du stress ainsi 
que de la posture physique. Les 
techniques d’affirmation de soi 
dans les milieux professionnels à 
forte pression ont été également 

dévelopées.
Le second volet de la master-
class a abordé la thématique sur 
les violences ayant pour base le 
genre. Pour en parler, Bee Green 
Academy a reçu Jessica Mamoni 
Goma, substitut du procureur à 
la Cour d’appel de Pointe-Noire 
et figure de proue du Groupe de 
réflexion contre ces violences.
Faisant preuve de pédagogie et 
de fermeté, la magistrate a rappe-
lé que la connaissance de la loi est 
la première arme des victimes. 
Elle a notamment insisté sur  
l’identification des différentes 
formes de violences (Physiques, 
psychologiques, économiques). 
« À travers cette initiative, 
nous réaffirmons notre enga-

gement pour la promotion des 
femmes. Il s’agit de former une 
jeunesse consciente des défis 
liés au développement durable 
et à l’égalité des genres », ont 
expliqué les responsables de Bee 
Green Academy. En mêlant soft 
skills et sensibilisation citoyenne, 
la Bee Green Academy prouve 
que la transition écologique et 
la responsabilité sociétale des 
entreprises sont indissociables 
de la dignité humaine. Les parti-
cipantes sont reparties non seu-
lement avec des connaissances 
théoriques, mais surtout avec la 
confiance nécessaire pour s’affir-
mer, tant dans leur vie privée que 
professionnelle. 

Rude Ngoma

DROITS DES FEMMES 

Bee Green Academy mise sur la sensibilisation
À l’occasion du mois de mars dédié aux révendications des droits des femmes, l’institut spécialisé dans les métiers verts 
a réuni, le 4 mars à Pointe-Noire, des expertes pour une masterclass en faveur de ses étudiantes et des femmes. Entre 
techniques de prise de parole et lutte contre les violences de genre, l’événement « Woman’s day » a offert aux participantes 
des outils concrets pour leur émancipation.  

Une intervenante/Crédit photo Karel Le vrai

Organisée par le Forum jeunes responsabilisons-nous et la Fondation OTM 
avec l’appui du partenaire officiel, le Laboratoire national de santé publique, 
la stratégie définie dans ce projet d’autonomisation des jeunes vise, a expliqué 
la coordonnatrice du Forum jeunes responsabilisons-nous, Constely Gavie Is-
sami, à assurer une formation qualifiante optimale des jeunes. Cela pour jouer, 
d’après elle, un rôle particulièrement noble dans le développement du pays. 
« Nous aurons l’expertise de la direction générale de la formation qua-
lifiante et de l’emploi, également une expérience dans le lancement des 
projets, mais aussi dans leur mise en place. Ils l’ont fait avec le projet de 
développement pour l’employabilité des jeunes, ils l’ont fait avec l’ONG 
Owando pluriel avec les jeunes d’Owando (Cuvette). Aujourd’hui pour 
ce projet, nous allons aussi nous rendre auprès de cette direction pour 
bénéficier de leur expérience. Tout le mécanisme, tout ce qui va avec, 
partira de là », a-t-elle poursuivi.
Selon Constely Gavie Issami, l’objectif est d’accroître l’autonomisation écono-
mique des jeunes et femmes en vue de leur meilleure contribution à la réduc-
tion des inégalités de genre et de la pauvreté. Pour elle, l’OTM viendra s’instal-
ler en République du Congo. Elle a une entreprise et également une fondation. 
Etant donné que les fondations ont un caractère non-lucratif, c’est l’entreprise 
OTM qui permet de faire face aux demandes. L’ OTM-Congo va s’inspirer des 
expériences des autres pays tels la République démocratique du Congo et 
l’Afrique du Sud pour évoluer. 
Une visite des stands a sanctionné la rencontre.

Guillaume Ondze

FONDATION OTM-RDC 

Le projet autonomisation des jeunes 
dans l’économie bleue présenté à 
Brazzaville 
Le président de la Fondation OTM-RDC, Obed Tsilomboji Muyumbe, a 
présenté le 8 mars dans la salle Henri-Joseph du quatrième 
arrondissement, Moungali, devant un parterre de jeunes et des 
femmes, le projet « Autonomisation des jeunes dans l’économie bleue, 
verte et blanche » et le triple vernissage qui prévoit, entre autres, la 
formation des jeunes dans la mise en place des projets.  

L’exposition des produits OTM /Adiac

La cérémonie de remise offi-
cielle s’est déroulée à l’école 
primaire Saint-Michel de 
Ngangoni, dans le deuxième 
arrondissement de Braz-
zaville, Bacongo. Remettant 
le don qui s’inscrit dans le 
cadre de sa mission humani-

taire et éducative au directeur de 
l’établissement, Achille Kouris-
sa, la présidente de l’Association 
Globus, Yulia Berg, a souligné 
l’importance de l’éducation dans 
le développement du Congo.
« Depuis notre installation 
l’été dernier, nous avons 
déjà mené plusieurs activi-
tés. Nous sommes très heu-
reux de pouvoir contribuer 
au développement des re-
lations entre la Russie et le 

Congo », a-t-elle déclaré.
Les bénéficiaires, élèves et 
enseignants, ont reçu des kits 
complets comprenant tout 
le nécessaire pour le proces-
sus éducatif : des sacs à dos, 
des cahiers, des stylos, des 
règles, des boîtes de craie et 

des globes terrestres. Pour le 
directeur de l’école, Achille 
Kourissa, ce don renforce 
l’élan de l’établissement vers 
une formation intégrale avec 
l’objectif de former de bons 
patriotes. Il a témoigné, par 
ailleurs, sa gratitude à l’en-
droit de Globus, soulignant 
que ce type de soutien était 
particulièrement précieux 
pour l’école.
Outre Brazzaville, l’asso-

ciation Globus a acheminé 
le même jour des lots des 
kits scolaires dans les qua-
torze autres départements 
du pays. Partenaire de l’as-
sociation Globus, le mouve-
ment Avenir du Congo vise 
à soutenir la jeunesse et à 

renforcer la sphère sociale 
des Congolais à travers 
plusieurs projets. « Nous 
avons eu l’honneur de ré-
pondre à leur demande 
de soutien aux écoliers 
congolais. Aujourd’hui, 
nous avons le plaisir d’of-
frir du matériel scolaire 
non seulement à l’école 
Saint-Michel, mais aus-
si à d’autres écoles du 
Congo. Les enfants sont 
ce que nous avons de 
plus précieux, et il est de 
notre devoir de tout faire 
pour qu’ils puissent re-

cevoir une éducation, ac-
quérir des connaissances et 
construire une vie digne et 
réussie », a indiqué la prési-
dente de Globus, Yulia Berg. 
En clôture de cette activité, 
les deux associations ont as-
saini l’établissement et pré-
voient de poursuivre leur coo-
pération afin d’étendre cette 
aide à un plus grand nombre 
d’écoles dans d’autres dépar-
tements du pays.

Jean Pascal Mongo-Slyhm

EDUCATION 

L’association Globus offre du matériel 
scolaire dans des écoles 
L’association Globus a remis, le 6 mars à Brazzaville, en partenariat avec 
le mouvement Avenir du Congo, un lot important de fournitures scolaires 
aux élèves d’enseignement général de plusieurs départements du Congo.  

La présidente de Globus distribuant des stylos aux élèves/ Adiac
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Dans le respect de ses valeurs : le courage, la collaboration, 

le respect et l’intégrité, le WWF recherche pour son bureau 

en République du Congo, un Chauffeur logisticien dynamique 

et engagé, basé à Ouesso, avec des déplacements réguliers 

à Okombe, Pokola, Makoua et Brazzaville.

Mission principale :  Sous la supervision du responsable appro-

visionnement et Logistique, le chauffeur est responsable du 

transport du personnel, documents, matériel et du maintien 

en bon état des équipements. Il assiste le bureau WWF R.C 

en matière d’achats en conformité avec les procédures et les 

exigences des bailleurs de fonds.

Les candidats intéressés sont invités à soumettre leur dos-

sier de candidature : (CV et lettre de motivation) à l’adresse 

suivante : applications@wwfcog.org

Date limite de soumission des candidatures : 20 mars 2026.

ANNONCE : Chauffeur logisticien, WWF-CONGO 
Référence : WWF ROC-LD-PNNP

Dans le respect de ses valeurs : le courage, la collaboration, le res-
pect et l’intégrité, le WWF recherche pour son bureau en Répu-
blique du Congo, un(e) Responsable Chargé(e) du conflit homme-
faune, dynamique et engagé(e), basé(e) à Ntokou Pikounda 
(République du Congo).
Mission principale : Sous l’autorité directe du Directeur du Parc 
et sous la supervision du Chef de projet, et en collaboration étroite 
avec l’équipe de la recherche et monitoring, le responsable (H/F) 
du conflit Le Fonds mondial pour la nature (WWF) recherche un(e) 
Responsable Chargé(e) du conflit homme-faune des MOD Aires 
protégées pour son bureau en République du Congo Référence: 
WWF.ROC-HWC-PNNP Homme-Faune guidera les travaux d’éla-
boration et du suivi de la mise en œuvre de la stratégie de gestion 
du Conflit-Homme faune (CHF). Il/elle compilera et centralisera 
les données CHF et procédera à des analyses pour la prise de déci-
sion en matière de gestion desdits conflits à travers le module CHF 
de SMART (Spatial Monitoring and Reporting Tool). 

Les candidats intéressés sont invités à soumettre leur dossier de 
candidature : (CV et lettre de motivation) à l’adresse suivante : 
applications@wwfcog.org

Date limite de soumission des candidatures : 20 mars 2026.

ANNONCE : Responsable Chargé(e) du conflit homme-

faune WWF-CONGO 

Référence : WWF.ROC-HWC-PNNP

Dans le respect de ses valeurs : le courage, la collaboration, 
le respect et l’intégrité, le WWF recherche pour son bureau 
en République du Congo, un(e) Spécialiste en infrastructures 
de marché, dynamique et engagé(e), basé(e) à Ntokou 
Pikounda, (République du Congo).
Mission principale : Il/elle est responsable de la mise en œuvre 
efficace et efficiente des activités liées aux infrastructures, 
notamment dans la planification, la conception, la supervi-
sion et la maintenance des infrastructures conformément à 
la convention de financement et de l’établissement des rap-
ports de qualité à l’endroit du ProClimat financé par la Banque 
mondiale et le PROGREEN.  Il travaille en étroite collaboration 
avec tous les autres membres de l’équipe et avec le spécia-
liste des infrastructures du ProClimat.

Les candidats intéressés sont invités à soumettre leur dos-
sier de candidature : (CV et lettre de motivation) à l’adresse 
suivante : applications@wwfcog.org

Date limite de soumission des candidatures : 20 mars 2026.

ANNONCE : Spécialiste en infrastructures de marché, 

WWF-CONGO 

Référence : WWF.ROC-IS-PNNP

Dans le respect de ses valeurs : le courage, la collaboration, 
le respect et l’intégrité, le WWF recherche pour son bureau 
en République du Congo, un(e) Spécialiste en passation de 
marchés du Parc National de Ntokou Pikounda, dynamique 
et engagé(e), basé(e) à Brazzaville, (République du Congo).
Mission principale : Il/elle est responsable de la mise en œuvre 
efficace et efficiente des activités de la passation de marché 
conformément à la convention de financement et de l’éta-
blissement des rapports de qualité à l’endroit du ProClimat 
financé par la Banque mondiale et le PROGREEN.

Les candidats intéressés sont invités à soumettre leur dos-
sier de candidature : (CV et lettre de motivation) à l’adresse 
suivante : applications@wwfcog.org

Date limite de soumission des candidatures : 20 mars 2026.

ANNONCE : Spécialiste en passation de 
marché , WWF-CONGO 

Référence : WWF ROC-SPM-PNNP
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PROGRAMME TRESOR

1.La République du Congo a obtenu de la Banque 
mondiale, un financement de 94, 625 millions 
USD pour le Programme de Transformation du 
secteur de l’Education pour de Meilleurs Résul-
tats (TRESOR en anglais) et a l’intention d’utili-
ser une partie du montant de ce prêt pour effec-
tuer les paiements au titre du contrat suivant : « 
recrutement du cabinet chargé de réaliser l’au-
dit externe des comptes de la composante IPF 
du Programme de Transformation du Secteur 
de l’Education pour de Meilleurs Résultats (TRE-
SOR) - Exercices 2026, 2027, 2028 ».

2.L’objectif de l’audit est d’exprimer une opinion 
professionnelle sur la situation financière du pro-
jet (composante IPF) à la fin de chaque exercice 
comptable et sur les ressources mises à la dis-
position du projet et les dépenses exécutées 
par le projet au cours dudit exercice.

3.Le présent avis à manifestation d’intérêt a pour 
objectif de solliciter des cabinets des consul-
tants pour faire partie de la liste restreinte en 
vue de la consultation relative à la mission.

4.L’Unité de gestion du projet, invite les cabinets 
éligibles, à manifester leur intérêt à fournir les 
services décrits ci-dessus. Les cabinets peuvent 
s’associer pour renforcer leurs compétences 
respectives. Ils doivent fournir les informations 
ci-après : (i) qualification pour exécuter les ser-

vices sollicités, les missions similaires (bro-
chures, références de l’exécution de contrats 
analogues, etc) ; (ii) les capacités techniques ; 
les domaines d’intervention ainsi que les années 
d’expérience du cabinet ; les références des 
clients bénéficiaires des prestations décrites. 
Les firmes ne doivent pas inclure dans la mani-
festation d’intérêt des curriculums vitae, des 
documents légaux, des certificats d’incorpora-
tion et/ou une méthodologie de travail. Il devra 
avoir déjà réalisé des missions comparables, 
fournir la liste des missions pour lesquelles sa 
compétence a été mobilisée.

5.Les critères pour l’évaluation des Manifesta-
tions d’intérêt sont les suivants : (i) les qualifica-
tions générales et expérience du cabinet dans 
le domaine de l’audit, (ii) l’expérience du cabinet 
dans la réalisation de missions similaires.

6.Le cabinet sera sélectionné selon la méthode 
de Sélection au Moindre Coût (SMC) tel que 
défini dans le Règlement de la Passation des 
Marchés pour les Emprunteurs sollicitant le 
Financement des Projets d’Investissement (FPI) 
de la Banque mondiale, Edition de septembre 
2025.

7.Les cabinets intéressés peuvent obtenir les 
termes de référence ou des informations sup-
plémentaires de ladite mission, tous les jours 

ouvrables de 9 heures à 16 heures, aux adresses 
ci-dessous :
Unité de Gestion du Programme TRESOR, Minis-
tère de l’Enseignement Préscolaire, Primaire, 
Secondaire et de l’Alphabétisation (MEPPSA), 
Avenue des 1ersJeux Africains, Face Stade Mar-
chand, Brazzaville  
Téléphone : (+242) 06 903 06 94 / 06 951 36 
62 ; Adresse électronique : ugptresorcpm@
gmail.com

8.Les dossiers de manifestation d’intérêt écrits 
en langue française et portant clairement la men-
tion « Recrutement du cabinet chargé de réali-
ser l’audit externe des comptes de la compo-
sante IPF du Programme de Transformation du 
Secteur de l’Education pour de Meilleurs Résul-
tats (TRESOR) - Exercices 2026, 2027, 2028 », 
peuvent être transmis par voie électronique ou 
être déposés sous plis fermés en quatre exem-
plaires à l’adresse ci-dessus au plus tard le 24 
mars 2026 à 16h00 (heure locale).

AVIS A MANIFESTATION D’INTERÊTS AMI n°004/MEPPSA/TRESOR-UGP/26 
Recrutement du cabinet chargé de réaliser l’audit externe des comptes de la composante IPF du Programme de Transformation du 

Secteur de l’Education pour de Meilleurs Résultats (TRESOR) - Exercices 2026, 2027, 2028 

La Maison commune des Congo-
lais de France a de nouveau ou-
vert, le 7 mars, ses portes pour 
accueillir un public cosmopolite 
venu écouter Loïc Makosso, un 
auteur engagé et déterminé, 
connu tant dans le monde de 
l’entrepreneuriat que par ses 
abonnés en tant que coaching 
sur les réseaux sociaux.  
«Rester débout, quand la rési-
lience devient un super-pouvoir» 
est un livre autobiographique ; 
en 337 pages, l’auteur s’adresse 
à celles et ceux qui veulent tenir, 

guérir et grandir. Il témoigne en 
appui d’une histoire vraie d’un 
homme africain façonné par l’ad-
versité, au croisement de plu-
sieurs mondes, qui apprend très 
tôt qu’aucun chemin n’est tracé 
d’avance et que rester debout 
est parfois un acte de résistance.
Entre l’Afrique et l’Europe, il 
traverse la guerre civile en Ré-
publique du Congo, l’exil en 
France, la trahison, la perte, 
les échecs professionnels et les 
chutes intimes (Séparations, 
divorces, perte d’un être cher). 

Loïc Makosso estime que là où 
beaucoup auraient renoncé, lui 
a fait un choix radical, celui de 
comprendre, d’apprendre, de se 
relever encore et encore.
Il se souvient de ces rues de 
Brazzaville en feu, de ces hô-
pitaux londoniens, des amphi-
théâtres de droit, de ces cercles 
où se prennent des décisions 
stratégiques, le tout repris dans 
ce livre relatant un parcours for-
gé dans l’épreuve. Un parcours 
où la discipline remplace la co-
lère, où la lucidité prend le pas 
sur la peur, et où chaque chute 
devient une étape de construc-
tion. En somme, un récit où l’on 
prend conscience que la réussite 
n’est pas facile, apprendre plu-
tôt à être endurant, opter pour 
la constance, et, surtout, jouir 
d’une capacité à avancer sans se 
trahir.
À la fin, on réalise ce que la 
guerre imprime à une généra-
tion, ce que la solitude révèle 
de nous-mêmes, ce que l’échec 
enseigne à ceux qui osent regar-
der la vérité en face et pourquoi 
la résilience n’est pas un slogan, 
mais une compétence qui se 
forge.

On m’appelle Massassi Kitsoukou 
Je désire désormais être appelée Kitsoukou 
Doriane Chancelvie.
Toute personne justifiant d’un intérêt légitime pourra faire  
opposition dans un délai de trois (03) mois.

On m’appelle Massassi Kitsoukou 
Je désire désormais être appelée Kitsoukou Péa Doriana 
Lionelle.
Toute Personne justifiant d’un intérêt légitime pourra faire 
opposition dans un délai de trois (03) mois.

On m’appelle Loubaki Bemy Dikitha Rock Williams.
Je désire être appelé désormais Bil berdiklow dom seth
Toute personne justifiant d’un intérêt légitime pourra faire
Opposition dans un délai de trois mois. 

 CHANGEMENT DE NOM

LIVRE

Loïc Makosso dédicace son ouvrage «Rester débout, quand la résilience 
devient un super-pouvoir»
Paru à compte-d’auteur en fin d’année dernière, le livre «Rester débout, quand la résilience devient un super-pouvoir», de Loïc Makosso, 
a fait l’objet, en présence de Rodolphe Adada, d’une présentation-dédicace dans la salle Verte de l’ambassade du Congo à Paris.  

« Rester debout s’adresse à celles 
et ceux qui ont douté, chu-
té, perdu leurs repères et qui 
cherchent une preuve qu’il est 
toujours possible de se relever 
avec dignité, vision et courage 
», a-t-il soutenu par son témoi-
gnage face à l’auditoire en vue 
d’aboutir à une posture, un état 
d’esprit.

La rencontre littéraire à l’ambas-
sade du Congo à Paris a été un 
moment où Loïc Makosso a pris 
le temps d’expliquer et de dédi-
cacer son ouvrage. Ce qui n’a pas 
laissé l’assistance indifférente, et 
l’ambassadeur Rodolphe Adada 
de confier que l’auteur est une 
fierté dans la diaspora.

Marie Alfred Ngoma

Présentation du livre «Rester debout» de Loïc Makosso / DR
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«  Ensemble, nous allons profiter 
de cette période pour faire en sorte 
que le sport congolais reprenne 
un peu de l’allure et rentre dans 
le haut niveau du sport africain 
pourquoi pas mondial », a  déclaré 
Raymond Ibata,  dans son discours. 
« Nous devons faire le travail que 
nous devons faire pour aider le 
sport congolais à aller de l’avant 
», a-t-il ajouté. 
Au cours de l’assemblée générale 
élective, deux nouvelles figures 
ont intégré le bureau. Neyl Fran-
cis Ata Asiokarah, président de la 
Fédération congolaise de judo et 
disciplines associées, remplace 
Pascal Akouala Goelot à la deu-
xième vice présidence. Alain Fa-
brice Nzaba Moukimou devient le 
secrétaire général adjoint en rem-
placement de Jean Baptiste Ossé, 
élu quant à lui secrétaire général.  
Les autres membres du bureau 
sortant ont été réélus. André 
Blaise Bollé conserve son poste 

de premier vice-président. Fran-
çoise Mahoungou et Micheline 
Okemba ont été réélues respec-
tivement troisième et quatrième 
vice-présidentes. Bouesse née 
Jeanne Claudette Makila et Jean 
Claude Itoua sont respectivement 
trésorière générale et trésorier 
général adjoint.
Le renouvellement des instances 
dirigeantes du Cnosc s’est dérou-
lé en présence du directeur géné-
ral des sports, Jean Robert Bin-
delé. Peu avant, le Cnosc a tenu 
son assemblée générale ordinaire 
au cours de laquelle il a fait, entre 
autres, le point des préparatifs 
des Jeux africains de la jeunesse 
de Dakar cette année. Jean-Bap-
tiste Ossé et Françoise Mahoun-
gou ont été désignés les chefs de 
mission du Congo à ces Jeux. Ils 
ont donné des informations sur la 
qualification des athlètes à cette 
compétition. 

James Golden Eloué

CNOSC

Un nouveau challenge pour Raymond Ibata 
Raymond Ibata a été réélu, le 7 mars, président du Comité national olympique et sportif congolais (Cnosc), au cours de 
l’assemblée générale élective pour cette nouvelle olympiade. 

Le nouveau bureau du Cnosc /Adiac 

Le taekwondo congolais franchit une nouvelle étape décisive. Dans le 
cadre des préparatifs des Jeux olympiques de la Jeunesse (JOJ) pré-
vus en octobre prochain, la World taekwondo a lancé ce mois de mars 
un camp d’entraînement de haut niveau à Dakar. Ce rendez-vous stra-
tégique vise à renforcer les capacités tactiques des athlètes et entraî-
neurs du continent africain. 
C’est dans cette dynamique que l’athlète Nichelvie Mbaya, figure mon-
tante des Diables rouges, et le coach Floris Bazebizonza se sont envolés 
le 7 mars depuis l’aéroport international Maya-Maya pour le Sénégal. 
Durant dix jours, ils seront en immersion totale pour affiner leurs stratégies de 
combat. « Je compte bien assimiler toutes les connaissances partagées afin 
de ramener la médaille d’or aux prochains Jeux de la jeunesse », a confié 
Nichelvie Mbaya avec détermination avant son embarquement.

Une expertise technique certifiée au plus haut niveau mondial
Au-delà de ce stage de préparation, la Fédération a tenu à saluer une 
avancée majeure pour l’encadrement technique national. Les coachs na-
tionaux Floris Olivier Bazebizonza et Christian Olivier Mananga viennent 
officiellement d’obtenir leur certification Level 2 de la World taekwondo.
Auparavant détenteurs du Level 1, les deux techniciens ont validé ce 
grade qui représente, à ce jour, la plus haute distinction de coaching 
reconnue par les instances internationales. Cette certification est une 
véritable clé pour le sport congolais. Elle autorise désormais ces coachs à diri-
ger les athlètes sur l’intégralité du circuit mondial, incluant les Grands Prix, les 
championnats du monde et les Jeux olympiques.
Pour le coach Floris Bazebizonza, le camp de Dakar tombe à point nommé pour 
mettre en pratique cette nouvelle expertise. La montée en compétence garan-
tit aux athlètes congolais un encadrement conforme aux dernières évolutions 
tactiques et réglementaires du taekwondo moderne. À quelques mois des 
échéances d’octobre, le message de la Fédération est clair : l’heure est 
au travail intensif pour viser les podiums internationaux.

Rude Ngoma

TAEKWONDO

Le Congo à Dakar avant les 
Jeux olympiques de la jeunesse
La délégation congolaise de taekwondo a mis le cap sur Dakar, au Sénégal, le 7 
mars. Entre perfectionnement technique et ambition olympique, l’élite 
nationale se prépare à briller sur la scène internationale. 

Les représentants du Congo avant leu départ /Adiac 

Jean Guy Blaise Mayolas, Badji 
Mombo Wantété, Raoul Kan-
da, Marie  Cathérine Nandiba, 
Dasylva  Horjeancine Ngouassika 
Boula et Lionel Mayolas ont été 
accusés pour détournement de 
fonds, blanchiment de capitaux, 
faux et usage de faux en écriture 
privée, prise illégale d’intérêt et 
complicité.
L’Etat congolais a porté plainte 
contre ces dirigeants de la Féco-
foot pas pour le détournement 
de son argent mais pour les fonds 
covid-19, alloués à la Fécofoot 
par la Fédération internationale 
de football association (Fifa) 
pour le soutien au football fémi-
nin, estimés à 500 mille dollars, 
soit 300 millions FCFA.   
Une décision qui interroge, parce 
que la Fifa, pourvoyeuse des 
fonds, ne s’est pas plainte d’un 
quelconque détournement. En-
core moins la Société nationale 
des pétroles du Congo citée dans 
ce procès car, principal sponsor 
de la Coupe du Congo, elle avait 
mobilisé 90 millions FCFA  dans 
l’organisation de la compétition.  
D’après les témoignages, les 
clubs de football féminin de 
l’époque avaient chacun reçu un 
million FCFA. Seuls trois clubs 
n’étaient pas servis parce qu’ils 
ne remplissaient pas les critères 

selon les explications des accu-
sés.  Le reste a servi au dévelop-
pement du football féminin.   
Ce procès qui s’est tenu du 4 au 
9 mars a pris, selon les avocats 
de la  défense, l’allure d’un règle-
ment de compte dans le seul but 
de destituer le président de la 
Fécofoot. Il n’avait pas sa raison 
d’être puisque la Fifa a toujours 
rappelé que les associations 
membres doivent gérer leurs 
affaires de manière autonome, 
sans influence étatique ou tierce. 
Sur le contrôle des fonds, l’ins-
tance faîtière avait clairement 
indiqué qu’elle effectuera elle-
même les contrôles nécessaires 
concernant l’utilisation des fonds 
qu’elle alloue.
Pour la partie civile, la Fécofoot 
créée en 1962 ayant reçu déléga-
tion du pouvoir a l’obligation de 
rendre compte, parce qu’elle bé-
néficie d’une subvention de l’Etat 
s’appuyant sur l’article 8 du Code 
de sport. « L’Etat conclut avec 
les fédérations sportives natio-
nales, le Comité olympique et 
sportif congolais et le Comité 
paralympique congolais des 
contrats d’objectifs et de per-
formance et leur accorde un 
soutien… », a-t-elle soutenu.
Et d’ajouter : « Les fédérations 
qui bénéficient d’une aide de 

l’Etat sont tenues de présenter à 
l’administration des finances, 
dès la clôture de l’exercice au 
titre duquel la subvention était 
accordée, les pièces comptables 
justificatives. Les documents 
de la fédération et les pièces 
comptables assorties des rap-
ports moraux et financiers 
sont adressés chaque année au 
ministère en charge des Sports 
aux fins de contrôle ».
Pour la défense, l’Etat n’est qu’un 
partenaire puisque l’article 3 du 
même code précise que « l’Etat 
représenté par le ministère des 
Sports entretient un dialogue 
permanent et harmonieux 
avec le mouvement olympique 
représenté par le Comité natio-
nal olympique et sportif congo-
lais, le Comité paralympique 
congolais et les fédérations spor-
tives nationales ».
Selon les témoignages recueillis, 
les clubs de football et la Fécofoot 
ont déclaré qu’ils ne reçoivent 
pas le financement de l’Etat. Le 
contrôle des fonds alloués à la 
Fifa par l’Etat relève de ce que la 
Fifa qualifie de l’ingérence dans 
la gestion de la fédération. Les 
sanctions peuvent être lourdes 
de conséquences pour le football 
congolais.

La Rédaction

GESTION DES FONDS DE LA FIFA 

Trois dirigeants de la Fécofoot 
condamnés par la justice congolaise
La Cour criminelle a rendu, le 9 mars, son verdict condamnant le président de la Fédération congolaise de 
football (Fécofoot) à une réclusion criminelle à perpétuité et d’une amende de 100 millions FCFA.  Badji Mombo 
Wantété, secrétaire général, et Raoul Kanda,  chef du département des finances,  ont quant à eux  été 
condamnés à  cinq ans  d’emprisonnement plus une amende d’un million FCFA chacun.  La Cour accorde, par 
ailleurs, trois jours pour pourvoir en cassation.  
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RÉSIDENCE D’ÉCRITURE

Rencontre avec Mavi 
Diabankana à la médiathèque 
Etienne-Caux
La Maison des écrivains étrangers et des 
traducteurs (MEET) a annoncé la rencontre, le 
19 mars à 18h à la médiathèque Etienne-Caux, en 
France, avec le Congolais Mavi Diabankana, dans 
le cadre du cycle «Venir écrire à Saint-Nazaire».  

Organisé sur le modèle du Grand 
festival itinérant international 
Racont’arts d’Algérie, le festival 
Racont’arts version congolaise a 
réuni près de cinquante artistes 
venus du Congo et d’ailleurs. 
Pendant quatre jours, conteurs, 
danseurs, comédiens, chanteurs, 
marionnettistes… ont égayé le 
public du monastère de Loan-
go, de l’espace culturel Yaro de 
Loango, et de plusieurs villages 
et contrées de Loango. «Le festi-
val Racont’arts est une liturgie 
de la parole, un sanctuaire de 
la mémoire, une célébration du 
récit comme acte fondateur car 
raconter c’est résister à l’oubli » , a 
dit Jacob Li Loemba, directeur dépar-
temental des Arts et des Lettres du 
Kouilou en ouvrant le festival. 
Spectacles, exposition, ateliers 
artistiques, concerts ont été 
au rendez-vous de ce haut lieu 

d’échange et de partage avec les 
artistes comédiens Julie Le Tal-
lec et Thimothé Gallais Bayonne 
du Canada, Odilon Mbemba, le 
chorégraphe, le groupe de per-
cussions les tam-tams de Pointe-
Noire, Gilbert Mabiala, Daddy, le 
marionnettiste Joubert. Le spec-
tacle « Je tisse ma peau », une 
adaptation de l’œuvre littéraire 
d’Hugues Eta, avec Kung Lae et la 

voix de Hoche Sendo,  le concert 
Nouba Gnawa d’Algerie, le spec-
tacle de marionnettes de Joubeir, 
la balade contée avec les enfants 
de l’école primaire de la Pointe-in-
dienne, les prestations scéniques 
de Belvy Nsayi, Ruth Chrisma 
Mouyabi, Patrick Bikindou Ma-
biala, ont tenu en haleine le pu-
blic venu assister nombreux à 
ces prestations scèniques. Artsite 

peintre, Florence Mbilampassi a 
réalisé la grande fresque « Recy-
clage sur la nature et tortue Re-
natura », une performance artis-
tique collective visant la défense 
de la biodiversité.
Engagée dans la protection des 
tortues marines, l’organisation 
non gouvernementale Renatura 
Congo, par le biais de ses anima-
teurs, a mis à profit ces échanges 

culturels pour sensibiliser les enfants 
à la protection de l’ environnement 
en général et des espèces animalières 
marines en particulier.
La balade contée sur la plage, le 
carnaval déambulation avec les 
tam-tams de Pointe-Noire et Ra-
cines d’Afrique, la nuit du conte 
sans oublier la visite du musée 
de Loango et des Gorges de Dios-
so ont été les autres grands mo-
ments du festival.
Aux yeux du public, le festival Ra-
cont’arts a été un laboratoire de 
création et un lieu de rencontres 
entre tradition et modernité. Al-
liant divertissement, éducation et 
cohésion autour de l’art, Racont’art 
a été rendu possible grâce l’apport 
et le soutien de l’Institut français 
du Congo, l’Espace culturel Yaro de 
Loango, Renatura Congo, Somedia et 
Tank Services.

Hervé Brice Mampouya

CONTE 

La quatrième édition du festival Racont’arts a vécu
La commune urbaine de Loango, dans le département du Kouilou, a vibré récemment au rythme du festival Racont’arts, ce 
grand rendez-vous culturel des arts de l’oralité initié par la compagnie de conte Africa Graffitis et le Centre de ressources du 
conte et des arts de l’oralité pour dire au monde que le conte a aussi quelque chose de substancielle à léguer à la postérité.  

Des artistes prestant lors du festival Racont’arts /Adiac

Né à Brazzaville en 
1996, Mavi Diabankana 
est un jeune essayiste 
et critique littéraire de 
nationalité congolaise. 
Il est devenu une réfé-
rence sur la scène litté-
raire de son pays. A tra-
vers ses écrits, il tente 
d’analyser les incohé-
rences qui règnent dans 
une société africaine où 
la civilisation première 
et la société moderne 
cohabitent en dépit de 
leurs évidentes incom-
patibilités.
Le jeune Congolais fait 
partie des cinq écri-
vains venus de divers 
horizons, à l’endroit 
desquels la MEET de 
Saint-Nazaire a accordé 
une résidence d’écriture 
2026, suite à une sélec-
tion des projets soumis.
La rencontre proposée avec la MEET sera d’une durée de 1h. Elle sera 
gratuite, à condition de réserver au 0244734560. Il est prévu dans ce 
cadre propice à la réflexion et à la création une restitution de ses tra-
vaux, sous la forme d’une rencontre littéraire au cours de laquelle il 
échangera avec le public qui viendra à cette rencontre. Dans cette rési-
dence dirigée par Patrick Deville, l’écrivain congolais poursuivra l’écri-
ture d’un roman à venir. 
Rappelons que l’écrivain congolais Mavi Diabankana a publié un essai, 
«Refaire l’image» en 2021, et un recueil de nouvelles, «Boîte noire», 
aux Editions Kemet en 2022. 

Bruno Zéphirin Okokana

Né le 5 novembre 2001, 
NJ Waif a été marqué dans 
sa tendre enfance par de 
nombreuses épreuves et 
contingences. Il a su pré-
server malgré tout sa foi et 
sa persévérance en l’ave-
nir devant les écueils dres-
sés sur son chemin. 
Plus de vingt ans plus 
tard, son talent commence 
à émerveiller et à susciter 
de l’admiration. Son uni-
vers musical est à la croi-
sée de l’afro, de la pop, du 
RnB, d’amapiano et du rap 
évangélique. Un mélange 
de styles et de mélodies 
qui le distingue des autres 
et qui fait sa particularité.
Élevé par sa mère, Natha-
lie Janvier Mongo, NJ Waif a 
grandi loin de l’amour paternel. 
Cette situation l’a profondé-
ment ébranlé tout comme les 
ennuis de santé qui ont jalonné 
son enfance. Ainsi, entre le si-
lence intérieur et les combats 
personnels, la musique a été 
longtemps son seul refuge. Le 
langage de la musique est de-
venu pour lui la manière la plus 
sincère de guérir et d’exister.
La rencontre avec son mentor 
Sty of God va être le déclen-
cheur de son talent en veilleuse. 
L’artiste fait ses premiers pas 
dans la musique dite profane, 
ce qui lui permet de se décou-
vrir mais sans pour autant com-
bler le vide intérieur qui de-
meure encore un mystère pour 

lui. En 2019, après l’obtention 
de son baccalauréat au lycée 
de la Révolution, à Brazzaville, 
un tournant décisif se produit 
dans sa vie. Il abandonne la mu-
sique mondaine et se consacre 
pleinement à Dieu. Il s’engage 
à offrir sa voix, ses mots et son 
cœur au gospel. Il devient ainsi 
le premier artiste produit par la 
plateforme évangélique «Réveil 
de la jeunesse en Christ» en 
sigle RJC.
A travers ses compositions, ses 
prestations et ses sorties évan-
géliques, NJ Waif raconte une 
histoire vraie, celle d’un enfant 
blessé, brisé, abandonné et de-
venu un message d’espérance, 
un témoignage et une preuve 

tangible de l’existence 
de Dieu. Pour lui, 
chaque note est une 
prière, chaque texte 
une offrande et chaque 
mélodie, un témoi-
gnage. Sa musique n’est 
plus qu’un art mais 
une mission comme le 
disent les Saintes Ecri-
tures dans Marc 16:15 
avec un but bien défini 
:  prêcher la bonne nou-
velle tout en touchant 
des cœurs brisés, re-
donner foi à ceux qui 
doutent et rappeler que 
Dieu peut transformer 
la douleur, les blessures 
en témoignage.
Aujourd’hui, NJ Waif 

avance avec humilité et déter-
mination bien que son chemin 
soit toujours parsemé d’em-
buches. Ce parcours sinueux 
est pour lui une force et la mu-
sique, une manière d’extérioriser 
sa passion. C’est ainsi qu’en ce dé-
but d’année, il va sortir son premier 
opus intitulé «Témoignage» après 
une longue  période de préparation 
avec l’équipe RJC.
A court terme, l’artiste NJ Waif 
envisage de sortir du pays pour 
répandre l’évangile à travers sa 
voix. Actuellement en studio 
pour l’enregistrement de son 
EP qui sortira très bientôt, l’ar-
tiste loue l’apport de Noblesse 
communication et RJC qui ne 
cessent de le soutenir.

H.B.M.

MUSIQUE 

NJ Waif s’apprête à sortir son premier opus « Témoignage » 
De son vrai nom Ansi Joane Henoc Nazaire, l’artiste musicien NJ Waif 
est un chanteur et compositeur congolais au talent atypique dont la 
polyvalence le prédit à un bel avenir.  

L’artiste musicien NJ Waif /Adiac 
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S’inscrivant dans le cadre de la 
célébration de la 116e Journée 
internationale des droits des 
femmes placée cette année sur 
le thème international « Droits, 
justice, action. Pour toutes les 
femmes et filles », l’échange s’est 
voulu franc et direct autour des 
questions liées à l’autonomisation 
et à l’émancipation de la femme, à 
la lutte contre la préservation de 
l’environnement et bien d’autres. 
En République du Congo, en 
raison du contexte national par-
ticulier marqué par la tenue de 
l’élection présidentielle, le thème 
choisi a été « Ensemble pour un 
nouveau pacte social avec les 
femmes du Congo et leur futur 
président ». Un thème qui met un 
accent particulier sur l’autonomi-
sation économique des femmes, 
la reconnaissance de l’économie 
informelle comme un levier de 
développement et l’engagement 
politique de la femme pour la 
prospérité nationale. 
Très engagé dans la préser-
vation de l’environnement, le 
président-candidat a invité les 
femmes congolaises à se mobi-
liser davantage pour la cause 
climatique en participant active-
ment au reboisement des collines 
dégradées des grandes villes du 

pays afin de les préserver des 
érosions. Denis Sassou N’Guesso 
a également rappelé aux femmes 
la nécessité de s’approprier la loi 
Mouebara en vue de leur autono-
misation. Le chef de l’Etat sortant 
a rassuré, par ailleurs, cette délé-
gation que les politiques étaient 
menées dans plusieurs domaines, 
surtout dans le secteur de l’élec-
tricité et de l’eau où des réformes 
sont en cours, en vue de l’amélio-
ration de la qualité du produit.  
 Les femmes ont profité de cette 

occasion pour exprimer leurs 
préoccupations au candidat de la 
Majorité présidentielle qui les a 
promis la prise en compte de leurs 
aspirations dans le nouveau quin-
quennat, une fois réélu. « Nous 
avons eu le privilège de venir 
rencontrer le président-can-
didat en ce jour marquant la 
116e Journée internationale 
des droits des femmes et nous 
nous sommes rendu compte 
que nous étions en face d’une 
personnalité qui a vraiment 

une parfaite connaissance des 
dossiers concernant le pays. 
Nous avons abordé des pré-
occupations liées au réseau 
router, au transport des mar-
chandises des femmes qui tra-
vaillent beaucoup au niveau 
de l’hinterland. Nous avons 
également évoqué les change-
ments climatiques, la situation 
liée aux femmes qui aspirent 
aujourd’hui à des très grands 
postes, il a trouvé des réponses 
adéquates. Le président-can-

didat nous a même proposé le 
planting de certaines espèces 
qui puissent participer à la 
préservation de l’environne-
ment », a expliqué Esther Bikou-
mou à l’issue des échanges avec 
Denis Sassou N’Guesso. 
Décoré du « Prix de la mascu-
linité positive » par le Réseau 
des femmes leaders africaines 
le 30 septembre 2023 pour son 
implication dans la lutte contre les 
violences faites aux femmes et la 
promotion de l’égalité des genres, 
Denis Sassou N’Guesso a deman-
dé aux Congolaises d’œuvrer pour 
l’application des textes existants. 
« Nous avons parlé, en effet, des 
femmes cadres, il nous a donné 
des exemples, il nous a dit que le 
travail était encore en train d’être 
fait et que pour ce prochain man-
dat, il va continuer à soutenir les 
femmes. Le président nous a rap-
pelé que nous avons une loi, la 
loi Mouebara, qui est là pour 
nous aider à combattre les réa-
lités des femmes en République 
du Congo. C’est une façon de 
nous montrer une fois de plus 
que nous les femmes, nous comp-
tons pour notre président et en 
particulier les jeunes », a commen-
té une autre participante.

Parfait Wilfried Douniama

JOURNÉE INTERNATIONALE DES DROITS DES FEMMES 

Le candidat de la Majorité présidentielle partage sa vision avec la gent féminine 
Arrivé à Owando, chef-lieu du département de la Cuvette où il a tenu un méga meeting le 8 mars, le président-candidat, Denis 
Sassou N’Guesso, a échangé avec un échantillon de femmes congolaises pour leur partager sa vision du pays.  

Le président candidat posant avec des femmes à Owando/DR

Accompagné de son équipe de campagne, le candidat de la Majo-
rité présidentielle a été accueilli par une foule en liesse massée le 
long de la route menant au centre d’Oyo et à son domicile. Il n’a 
pas tenu de meeting dans la localité mais l’intense bain de foule à 
Oyo a donné la preuve d’une mobilisation réussie des partisans du 
président sortant qui brigue un nouveau mandat. Le 10 mars, De-
nis Sassou N’Guesso quittera Oyo pour Gamboma, chef-lieu lieu de 
la Nkéni-Alima, avant l’étape de Djoué-Lefini. Les meetings prévus 
dans les deux départements précéderont celui de clôture de la cam-
pagne, le 13 mars, à Brazzaville.
La présidentielle des 12 et 15 mars oppose Denis Sassou N’Gues-
so, Joseph Kignoumbi Kia Mboungou, Anguios Nganguia Engambé, 
Dave Mafoula, Mabio Mavounngou Nzinga et Destin Gavet Elongo. 
Les sept candidats sont entrés en campagne le 28 février dernier. À 
ce jour, aucun incident particulier n’a été signalé sur l’ensemble du 
territoire national.  

Les Dépêches de Brazzaville 

Denis sassou N’Guesso à Oyo 
De retour de Mossaka, chef-lieu du département 
Congo-Oubangui après une nuit à Owando, dans 
la Cuvette, le candidat Denis Sassou N’Guesso est 
arrivé ce 9 mars à Oyo, sa ville natale, par l’aéroport 
d’Ollombo, dans le département de la Nkéni-Alima.  

L’arrivée du candidat Denis Sassou N’Guesso à Oyo, sa ville natale / Adiac 

Devant des foules 
en liesse venues re-
cevoir les dernières 
consignes de vote 
comptant pour l’élec-
tion présidentielle des 
12 et 15 mars, le pré-
sident sortant a rendu 
hommage à son ancien 
collaborateur qu’il a 
qualifié de combat-
tant de première ligne. 
« Firmin Ayessa avait 
même été directeur de 
campagne, c’était un 
fidèle, un homme qui marchait 
droit. Il nous a quittés, il y a 
une vingtaine de jours, alors 
qu’en temps normal, il serait 
ici en première ligne comme 
toujours.  Alors il nous a quittés 
et nous poursuivrons le com-
bat, je voudrais vous deman-
der d’observer une minute 
de silence en mémoire du 
camarde Firmin Ayessa, le 

combattant », a demandé De-
nis Sassou N’Guesso avant de 
s’adresser à la foule.  
Notons que le ministre d’Etat, 
ministre de la Fonction pu-
blique, du Travail et de la Sé-
curité sociale, Firmin Ayessa, 
a été membre du bureau poli-
tique du Parti congolais du tra-
vail et commissaire politique 

de ce parti auprès de la fédé-
ration de Pointe-Noire. Dans 
le cadre de l’élection présiden-
tielle  des 12 et 15 mars, il avait 
été nommé conseiller spécial 
du candidat Denis Sassou 
N’Guesso et directeur local de 
campagne à Makoua, dans le 
département de la Cuvette.

P.W. D.

CAMPAGNE ÉLECTORALE

Hommage au « combattant de première ligne » 
Firmin Ayessa
L’un des temps forts du méga meeting du président-candidat Denis Sassou 
N’Guesso le 8 mars à Owando, chef-lieu du département de la Cuvette, a 
été la minute de silence observée en mémoire de l’ancien ministre d’Etat, 
Firmin Ayessa, décédé le 17 février dernier à Istanbul, en Turquie.  

Denis Sassou N’Guesso observant une minute de silence en mémoire de Firmin Ayessa /DR


